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HALKETT & CIEbon marché. Pour économiser cin
quante centioe il emporte avec lui 
un cercueil de six pouces trop court, 
en disant qu’il saura bien forcer le 
corps à y entrer.

l e lendemain soir il revient à 
I ongueuil avec le corps. Il n’a pu 
ni* le couvercle sur le cercueil 
h deux pieds de l’enfant sont en 
. eh >rs. 11 dépose le troisième ca
davre dans le c.metière en atten
dant 
remp

Ces jours derniers, un quatrième 
enfant, âgé d une dizaine d’années, 
a été enterré 
même façon
venir le prêtre pour administrer les 
sacrements à une jeune fille qui 
avait depuis longtemps fait sa pre
in ère communion. Il n’a pas voulu 
non plus requérir les services d’un 
medtcin.

Le bureau de santé de Longueuil 
s’est saisi de l’affaire an deuxième 
cas db mortalité et le docteur Mo- 
quin est allé visiter gratuitement 
les jeunes malades.

Les peuples sauvages de tous 
temps ont eu plus de vénération 
pour les cadavres de leurs proches 

St Louis, 13—La grève qui a 
éclaté récemment ptrmi les m neurs 
de Bivier (Mis.-ouii) a donné lieu à 
des dîsordi es graves. Les grévistes 
ayant voulu empêcher les Suédois, 
qui sont employés en grard nombre 
dans les trims, de continuer à 
travailler, il e . est résulté un con
flit au cours auquel près de 2 000 
coups de feu ont été tires. Les gré
vistes «’étaient installés dans les 
mai ons voisines de ia gare du cbe- 
min de fer Annibal baint Joseph, 
tai.dis que les buedois avaient cher
ché un refuge dans un vaste hangar 
appartenant à la compagnie. Un 
ne sait pas encor*, de quel côté sont 
partis les premiers coups de feu, 
mais ce qu’il y a de certain c’est 
que la fusillade a duré p-ndant 
plusieurs heures, et que les maisons 
situées près de la gare ;Onl criblées 
de balles ; presque tous les carreaux 
des fenêtres sont brisés, le bureau 
de la ponte a également beaucoup 
souffe t, et le bureau du télégraphe, 
installé dans la gare, a reçu t« lle
nient de bail» s que l’employé, 
effrayé, a laissé là ses appareils et a 
saute daus le premier train qui pas
sait Le hangar qui abritait les 
Suédois n’a pas été plus épargné : 
les poutres et les planches dont il 
est formé sont percés de balles et 
c’est miracle qu’un seul homme ail 
été blessé, un nommé Thorn b old, 

ni a reçu un • bai le au moment où 
11 | il sortait du hangar pour aller se 
ia réfugier dans un puits de mine. Du 

côté des grévistes il y a eu une 
demi douzaine de biesiés.

Au plus fort de la fusillade, 
train de maichandises est passé à 
B-ivier et a eu la lanterne de sa lo
comotive brisée j ar une balle ; le 
mecanivien et le chauffeur, en en
tendant les projectiles siffler à leurs 
oreilles, se sont couchés a plat ven
tre sur le lender et eu ont été quitte 
pour la peur. Le combat a cessé 
comme il avait comm *ncé, brusque
ment, mais les deux piriis restent 
en presence, et d’un moment à l’au
tre on s’attend à une reprise des 
hostilités. Un témoin ocula 
a trav rsé Bivier peu apres que le 
feu eût cess-,dilque les rues étaient 
jonchées de ta-touch s et que les 
environs de la gare 
temeiit l’aspect d’un champ d i ba
taille, sauf les morts et les blessés.
Le ehenf du comté, accompagm 
quelques agents, est arr vé à Bevier 
dès qu’il a été informé de la gravité 
de a situation ; mais sou interven
tion n’a rien empêché, et voyant 
qu’il était impuissant à rétab ir l’or- 
ure, il a télégraph é au gouverneur 
du Missouri pour lui demander l’as
sistance des troupes de la milice.
Le gouverneur a dépêché à Bevier
l’adiudani-général ,)am son, chtrge NFTTOYAfiF dee TAPIS
de faire une enquête sur la situation IvLI I v I n\JL— I ni I v 
et c’est seulement sur le rapport de A LA VA PLU IC
M. .lamisou que la mili e sera cou n„^.t
voquée pour se rendre, s 1 y a lieu, ré«* & ia vapeur cher 
à B vier. htephens wilkin.k,

. Il® rue Aogbste.
Fans 13—Dans une entrevue, Le* ordres peuvent êtie laissé* su No 7S, rue 

Mme Boulanger a nié quelle ait Bank, 
refusé de vivre avec son mari. Eli* 
repioche au général de vo iioir 
jouer au Napoléon en ch rchant à 
lui imposer le rôle de Joséphine. A 
ces mots, elle a éclaté tn smglotset 
prié son in te routeur d* ne p s lu 
adresser d’au res questions.

Londrrg, 13 A rassemblée de 
l'Institut Colonial, hier soir, tenue 
sous la présidei.c du marquis île 
Lome, Sir i h rits a prononcé uo 
difcours sur la f*dera ;on impt- 
rfale. Il a dit que tout en s - h- 
jou.ssant des ptog ès que fait Ce 
mouvement en Anglet» ire et dai s 
les colonies, il ne pouvait c- pen
dant, après trente années d’exfC- 
rience dans la vie p1 blique. dire 
avec les fédéralistes que l’emuiie 
tomberait eu ruinas si son sys ême 
de gouvernement n'était pas ( bang*.
Il est très dê'irable, dans l’intérêt 
d e colouies et d* la Grande Breta
gne de resserrer les liens qui les 
unissent, mais il n’a pas foi dans le 
changement que l’on veut opérer.
En terminani, Sir Charles a dit 
qu’il n’y avait rien o’humiliaut à 
s’appeler coion, mais que ce titre 
était le plus glorieux du monde.

D'autres dateurs ayant attaqué 
le discours du commissaire cana
dien, le marquis de Lome l’a dé
fendu en quelques mots.
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Breuvages qui ont été exposé» à 
l’Expoiition d'Ottawa, et je le. oflre 
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marché pour l'hiver de venir visiter ce* 
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Chicago, 12—Les dernières nou
velles de nos compatriotes de 
l’Ouest sont excellentes. Leur suc
cès (fans les dernières élections a 
dépassé toutes les espérances. Nous 
avons déjà donné les noms de quel
ques élus. En voici d’au.res :

J. N. Lévetque, auditeur du com
té de Kice. Mum.; A. I. Juneau, 
trésorier du comté de Marathon, 
Wise ; L. G. Rousseau, trésorier du 
comté de Portage, Wise.; Pierre 
Primeau, régistrat*ur et greflier de 
la Cour de Circuit du comté de 
Houghton, Mich (réélu); Henri 
Mouliner, d’I-lipeming, rep., mem
bre de la législature du Michigan 
pour ie comté de Marquette : M A. 
Métivier, sûérif du comté de Macki
naw, Mich.

Enfin, le Wisconsin compte main
tenant quatre députés canadiens. 
Ce sont : Isaïe Gratte, représentant 
le comté de Manitowoc ; Louis L. 
.lobas, représentant le comté de Ou- 
tagonie ; Eph em Beaumont, repré 
sentant le comté de Waukesha ; W 
B. Lasalle, représentant le comte de 
Waushara.

La Sentinelle croit savoir que plu
sieurs autres Canadians français 
tant du Mi» higan que du Wisconsin 
ont été élus à d'autres charges pu
bliques plus ou moins importantes.

Nous avons donc raison de dire 
que le succès de nos frères de là bas 
a dépasse toutes les espérances. Les 
Canadiens du Wisconsin, en parti
culier, nous ont ménagé une sur
prise qui ne nous paraissait pas 
même dans l’ordre des choses pos 
Bibles avec les données que 
avions de leur fore* politiq 
dans l’Ouest comme dans l’Est, nos 
compatriotes se rèvei lent et accom- 

s choses étonnantes. Il
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magnifique magasin

Ce magnifique hôtel vient d’é 
par M. Jot n Jwhnson, ex-p.-opr 
“ Royal Exchange."

l.eâ repas ont a»rv?e à toute heure, à la 
carte, système européen, et sous laaurinten- 
dence d un cutsiuier français de première

Vine, c'aret, eanterne. 
quenrs de première qualité.

Cet établisttment vient d'être meublé à 
neuf, les chambJee so it s|.acieases et des 
mieux aérées, faisant face au par Eajor'a

L’entrée privée rat
l’entré j générale d

sur la rue Auseex.
JOHN JOHNSTON. Propriétaire

iétaire du
lette 6.00

W En onos et en Détail.'

—•N fine Bid»g-

10,000.

splissent d
il’y aura donc maintenant que 
législature du New Hampshire qui 
comptera plus de représentants ca
nadiens que n’en renferme celle du 
Wisconsin, et le nombre des nôtres 
occupant une place dans l'enceinte 
des parlements d’Etat s’élève au 
chiffre de dix-huit, dont treize pour 
l’Est et cinq pour l’Ouest. Ce pro
grès doit être pour tous les patno 
tes un sujet de réconfort et d’espé
rance en 1 avenir de not e race aux 
Etats-Unis.’’

Je viens d'acheter le stock de TA
PISSERIE de la maison E. White. 
J’offrirai cette semaine ce stock en 
vente en détail, à des prix beaucoup 
pins bas que les marchands d’Ottawa 
ont payé dans le gros. M. White 
m’a Irant-féré toutes les affaires de 
son département de la Tapisserie.

2807 Uti valant 8.10.000.00

a. McMillan
viÏAMj K ë¥

#i.oo

H eeV offert au jorteur de lout numéro 
gagnant d$ lui payer • n os|iècea le immtunt 
de son lot, moine une cummcbion de dix 
pourcent.

Los noms des gagnonta ne ron 
à la publicité, à m .tus d’une _ 
spéciale.

Le* demandes de b llet seront reçues 
jus fu’à MIDI le jour du tirage.

Tirages, le 3e Merci e h de chaque mois. 
Le Secrétaire : R. B. LELRBVHB,

10, Rut Malnt'iarquM,
Montreal, Canada,
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•'l eurs. To it ouvrage sers garanti.
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i M.tgaaiu : 31, rue Duke. ChaudiRue RI dean,

Succursale», Jîs. 80S Rue Cum
berland.

Montréal 13—La ville de Lon
gueuil est actuellement plongée 
dans un émoi pénible, et grande
ment bcaudalisée par la conduite 
d'un individu de Saint-Laxibert à 
l’occasion de l’inhumation de qua 
tre de ses enfants enlevés par la 
diphihérie.

Il y a environ trois semaines la 
maladie contagieuse sévissait dans 
la f.un il le de cet ii dividu, charre
tier de son métier et résidant à 
petite distance du vieux quai de fit 
Lambert. Le plus j une de ses en 
fants succomba à ia ma.adie et par 
une m squmerie tnqualifl ib'e il 
résolut de 1 enterrer le p us écono
miquement possible dans le cime
tière de la paroisse de Longueuil, 
attendu qu’il n’y a pas encore de 
cimetière à Saint-Lambert

Il enveloppa le petit cadavre et le 
transporta, à la brimante, dans sa 
ch irrette, chez M. St-Geimain, de 
Lorgueuil. l’entrepreneur de pom
pes funèbres de la localité. Il mar
chanda les cercueils et finit par en 
acheter un au plus bas prix possi
ble. Lorsque le cadavre fut placé 
dans la bière, il lui 
garder dans sa boutique jusqu’au 
lend-main u.atin. L»-jour su.vant, 
le pè e revint avec sa charn lie et 
transporta l’enfant au cim-itière, où 
il lt depo 
terre. Il 
bédeau pour lui dire de faire creu
ser une foste.

Une co iple de jours ( lus tard, le 
charre ier perdit un deuxième en
fant de huit ans et voulut i’t nterrei 
avec la même céremon e que le 
premier. Cette fois, M. St Ge main 
lie voulut pas gd der .e corps d«- 
l'enfant dans sa bout que pendant 
la nuit, à cause des era nies que la 
présence du cadavre occasionnai* à 
sa femme.

Notre sans-cœur partit avec le 
cercueil et alla le dep"8er dans 1 
cimetière à la favtu. des téutb es, 
laissant au bedeau la 'âche de l’en
fouissement.

Deux ou trois jours se p 
le charretier leparaî ch 
Germa n. Olte lois il u’a 
porté le cidavre avec lui 
mat de un cercueil pour ut.e petite 
fille de treize am, la troisième vic
time de la diphtnérie dans sa fa
mille.

11 n'a pas apporté la mesur ; du 
corps, mais il veut une bière à très

èrfs.
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f -le I K t, i* raccordant à I» gare Bon 
H' rutLi^ Montréal a ec Ira train* d* l'bat 
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w*on est un 

s ouvrage*
«tg*r«n- 
étuble'e-iSONT A VENDRE

Ferme* Mine*. limite* 4 
Lots A Bâtir, etc., etc- 

ONT A LOÜEI 
Maisons et Ferme* da-s et hors la ri lié.

Volt. T. IjAWSON
iT» Hall,
Kn« George, Ottawa.

Rae Brewe
EXPRESS DE BOSTON ET NEW-YORK 

VIA R0Ü8E H Pi -INT

1-20 P M ?rft?.°.lÏS
P > nt » 6 40 p. m et æ raccordant à cri en- 

ro-’t avec lea tiaine du Vermont Centrai 
Uelaw*r« et Hudaon, pour !'E t et ie Su 
arrivant à Boeion à 7 40 <t à New-York à 
f 0 ie lend, mam ma'in.

Dre cher* dortoi

Agence d'engagement pour ineurs. Journa
liers. Commis, Domestiques de tous genres et 
pour tons le* autre* emplois- ------POUR i A------

Figure I»*M»»ns,UPe»ii elle 
Triai en general

de Miel et d‘ imende de Hlnde, 
de Con< omb'ei et d<» Rus-s 

de Moloderm-i.
Un aworfiment complet et 

tide* de toilette ci-d
nant d’êJO rtçu.

pas de gojter gratis iImportnlenre 4e 

CHAPEAUX, CA MAF KM, 

FOFKRFKEM

p. A* BERUBE & FRERE ■»l* n» Hon gOAIrr anbetanllel e 
4 ko» march*O-léeflueceeeeurs d* P. A. P \y, commerçante de

Fruits, rolssons, Hallrrs,Con- 
srrres, Confiseries

M.------*TE BIIXF.ÀI -------IM
Le* HMillran choix en Miel venant de* 

célèbre* ruche* de Geo, Kemp, écr., Navin 
Ont. Cidre de Pomme Pur venant 
S. Allen au baril on par gallon.

EAUX MINERALES—Ec quart 
bouteille*. Eaux de BL Léo , et d

Produits de la Ferme et Laiterie* toujours 
en mains.

Quand vous êtes pressé, vmia ne dêan*.

Point. e
Lr* bl le<a, lea lits «t tone entree 

•elgnemrnt peuvent être obtenna au bi 
d-a billets de la cité ou aux Butions.

B. J CHAMBBPL1N,
Surintendant Général

«I nouveau de- ar-isseut et 
z M. St 

s aj.- 
I de-

d’Arliclen de Teilnt'i ponr 
Ne* «lent m variété, une spé

C’eat pont l'accommodation des 
cfcanùs et des comb et le public eu général. 
C'ee le repas le plus aucculant nue voua 
pouvez voue procurer dans la ville *t au 
plus ba* prix que n'importe où. Venez à 
“PInternational Hotel," car la ru* George 
et jugea par von* mime.

J. W. LANCTOT, Prop.
O J. NICHOLSON, Restaurateur!

R. A. McCORMICK ■I ltm RDI II DR AD.
CHIMIBTk BT DH(X;UI8TB

75-RDE SPARKS-75e Mot*u

Prescription pour médecine et familles
PERCY R. TODD,

Agent général dea P Manger*.Téléphone No. 17Sf

TnBJzucxxyiB d>bmukb
BABUjauara"àSilh«"“'«•HltrjHlM, IToatT.MdiM Etoffa, à R>bn uh«éa.t .oofestiraïUiH notre tWVYiwement reo.fr. 

I mmtu d. 10 pou 10»-L. ARO 3a eb Oie. LOI Rue RM _uD’AUTO! N f

LE AVISallez wikùirlàff Uf
PHAKRACIR SA TARD

Islslfe.rUBlAlEM DALHOrSIE
Spécialité, medéclnee françaises 

et remède* patenté*; 
Prescriptions des medéclne *o 

nt remplie*.

a
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3ILLE
n du po*te d'effurea de 
ment Vo turcs Légères, 
nines nous avoue puisé 
* garantir e t ère aat!8- 
is notre dirertion ; les 
^?r et nos prix très bas. 
tèrae qua uous m ttona

STEWART
f il ne

f
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Portes * \y
laisons, Etc.
l’Emballage.
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Poêles de Pâssage,
Poêles de Salles à Dîner,

Poêles de Magasin en grande variété,
Poêles à Charbon,

Chaudières à Charbon
Zinc, Mine, Vernis à tuyaux,

En Gros et en Detail.
E. G. LA VERDURE & CIE.

J os. FORTIE R CVTFS PROFESSIONNELLES
EPICERIES EN GENERAL

foin de* rue* Cumberland et Clarence.
p-at

Constamment en magaain les épiceries, 
thés et cafés de toutes sortes a des prix rai
sonnables. Venant d'ouvrir ce nou 
noste de commerce le sours gné compte sur 
[ encouragement du p-.blic.

M. J. GORMAN, L.L.B.,
(Successeur de L. A. Olivier,

lîecst Sollic'tmr, Notaire, Etc.
—BUREAU—

Coin de* Ran Rideau et »n*ee*
OTTAWA, Ont.

AVIS SPECIAL BELCOURT & MacCRAKEN
Av oc* U,, Procureur*. Notaire*. Eté.

ONTARIO ET OÜEBEO
Scollfh Ontario Chamb re, Ottawa, Ont.

.̂ Ayant déménagé dan* nn 
lot's1 Plus mate, wur la rue 

f (ieorge, j‘ai décidé de ven-
. dre mon assortiment de

O’GARA & REMONMonument* en Mer 
bre et Clmnlt nn* 
prix contant*. AVOCATS SOLLICITEURS, NOTAIRES, Etc,

Bloc Hay, rue Spaiks, Ottawa, Ont
PRKH DE L’HOTKL RUSSELL

Martin O’Gara, G. R.

afin d'épargner les fraie de 
transport. Les personnes 
qui désirent des monu
ment* trouveront avanta
geux de v 
une visite.

Atelier de Marble et Clranll de la Cité

E. P. Rkmon.
venir me faire

Mclntyr e, Lewis & Code
Avocat*, Solliciteur#, Notaire*.

Attention toute spéciale donnée 
com mere il les.
üSS/ouKS^1" ie "* M,r-

Argeut a prêter sur propriétés foncières.

A* F.qMcINTYRE, Si 11'clleur de la Banque

J. TRAVERS LEWIS, Solliciteur de la Ban
que Union.

R. G CODE. 28-1-88

K. BiUMVN, Prop. 26 rue York
aux affaires

Pritchard & Andrews
E'ampes en C*out- 

chonc. Sceaux, Etam
Reparer vos Balances «“..T,,1*1" etpo“r

Chèques et Billets en 
cuivre et en acier.

Mémorial».
Outl hage pour Reli

eurs, Rouleaux, e'c. 
Ktuuipes en acier.

GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc,

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

J. P. FISHER
Avocat, Solliciteur, Etc.

^"e^Départemem mp'b|e ,Parloment et
Neottlwb Ontario «bau.ber*. Ottawa. O.

INSPECTER ns POIDS Sceaux et

Allez chez !e sous-

PHITtHAt.D fcT ANDREWS
GRAVEURS EN GENERAL

----- No. 17.1 RUE SPARKS------

PLOMBAGE
CHAUFFAGE et

TOITURES McVEITY et HE^DitiRSON
Agents pour

SOLLICITEURS, Etc.
Cour Suprême et les Départe
ments Publics.

Scottish Ontario Chamber*, Ottawa, O
F. G. JOHNSON & CIE

eu cnit re. 
Chantei

seurs d’appare'ls de chauf- 
i fer en plomb et travaux

tepleur? en cuivre, Valves, Inspira-

3EE3E,^,c‘°-,ch3"- net" STtWAHT, CHRYSLER i GODFREY

leurs et noi 
tuyaux en

Taylor McVkitÿ. G*0. F. HüNOERaUN.

Feutre pour recevoir les tuyaux à vapeur 
l°s bouilloires.

■seuce, Eviers et bains, etc. 
re en “ Canada Plate " e

AVOCATS, SOLLICITEURS 
Agents pour la Cour Supreme et le Parlement

Chambres Cum, 14 mi Metcalfe, Ottawa, Oal

P'. II. Chrysler

galvanisé-*.
HafiTAgerts pour engins de PHASE 

binés à air chaud.

t tôle

McLiod Stkwaht
J. J. Godfrey

558, RUE SUSSEX, 558 VALIN * CODE
En face île la rue George. Avocat*, Sollicitent-*, Etc.

BLOC EGAN, RUE SPARKS
vis-à-vis l'Hotel Rursell.AVIS

Bradley * now2 Le public est invité, quand il pas
sera sur la rue Sussex, à s’arrêter 
au No. 512 afin de- se procurer une 
bonne paire de Ghaussure-s d’Au- 
tomne à des prix excessivement 
réduits. Nous voulons, d’ici au Jour 
de l’An, vendre tout le stock que 
nous avo s actuellement en mains. 

P. FARRELL,
No. 512, rue Sussex,

ATS, eOLLlCIT - U RS pour l 
SUPREME, NOTAIRES, Etc. 

R. A. Bradley. a T. SN
Argent & nréter a 

rembourser en aucun temps6’ aV6C priTUe*e de

GÜNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc.

AtiBNTS FOLR LA CODH SUFHÈME «T LES 
DEPARTEMENTS-

Bureau : 25 ne Sparts, eo face de l’Hotul Risse I
Arthur W. Gunory.

Ottawa.

F. C. Powell.
CHS. DESJARDINS, HOUGHS, 1100 4 RUTHERFORDAgent D'Assurance et Courtier

Hotel RUSSELL, No 26 rue SPARKS
- OTTAWA —

Représente la CITIZEN, département du 
Feu, la Vie et des Accidents: aussi agent

Avocats, solliciteurs. Etc.
Agent* pour la Cour Suprême, le Par 

les Département* Public», etc.

ARGENT A PRETER
: Scottish OntwrloChambers, Ottawa 

Hemptvllle, ont.rio.
Hodoins Geo. e.

Alex. C. Rutherford.

leinent

plusieurs Compagnies Anglaises 
de preœière^classe.

Capitaux réunis: $10,000,000

Bureaux

Boyaux
toutes es èces de marchandises en caout
chouc com nai dees reçoivent une a ti-ntion 
immédiate.

-V. Desjardins donne une attention 
toule spéciale aux affaires d'assurance.

Marchand de à incendies et
F. F. LEMIBUX

Avocat Soi.ioitenr, etc. Agent pou 
Suprême, le Pari- nient et les D 

menus , ublics.
Bureau : 74J Rue Sparks, Ottawa.

r la Cour

Dr FISSIAULT
------ DENTISTE-------

COIN des 1 \ 1 : ,1 .1 I tSUSSE X
------OTTAWA------

Heures de bureau : de 9 à 5 heures.

GEOUGE COX
LITHOGRAPHE, GRAVEUR,

CLICHEURel MKDAILLEUR
S3 RI E METCALFE

OTTaWa, Ontario

Mme LETCH, 435 rneWellington
Age.ice pour la vente des coiseta Jus 

Star Yatiai et anrts 
Linge de corps eonfesiimné s

1" E SOUSSIGNÉ a ouvert
m&gasiu de Nouveautés et de Tail

leur au numéro 88), rue Lyon et est pre
pare à vendre à bien bon marché tt à don
ne, HAtirfaction à tous.

un nouveau genres. 
ur commande

A CHETKZ VOTRg FAIN, TARTES, PAIN DK
Vienne, à la Boulangeree Union.

D. LBh, p oprietaire. Pam „ 9 cents. 
216—HUB DALHOUSIE—21G

Wm. B. BRADLEY,
88) lu-* Lyon.

LAURENT DUHAMEL
mlle collins vr::KT AL 0.—V ARCHE H Y.

plel d’arlit 
piix, 310 rue Wellin

clés de mode 
g ton, Ottawa

un assorium-nt com 
à - rès basAssortiment complet îles meilleures vian

des du marché d’Ottawa. En gros et en 
délai! : mo- ton, i orc, saucisses, etc Gemme 
par le as-c, M Duhamel su fera un devoir 
-le sati-faire les pratiques qui voudront 
h en I"honorer du Jeur bienveillant i atro- 
nage. 1 12 87-88

JOHN KERRIGAN
PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé pour le posage 
des appareil» de chauffage.

No 106 Rue LYON, OTTAWA
1

■klOUVELLE INVENTION ^

area* J. STEWART
Xrpent ur provincial et ingénieur civil, 

bureau audesrus île la pharmacie Mac- 
Carlhy, 284 rue WELLINGTON, Ottawa.

7 corde» et X de hêtre ont été eeiéee par on 
homme, en S heure* de tempe. Des centaine» 
de personne» ont »clé de 5 à 6 cordes chaque 
Jour. C’est•‘exactement’' ce dont cheque fer
mier et bûcheion a besoin. L# premier ordre 
dans votre voisinage veae aaewrera l’agence. Pas 
de droit à payer, none fabriquons dans le Ca
nada. Ecrivez, pour avoir le Catalogne Illnetré, 
envoyé GRATIS à tone.
Aartreee FOVDIÎfe IAW1VO MACHE*K 
co.. see t* en e. ca,ai et., cutat». m.

WALKER, McLEAS & BLANCHÎT
AVOCAT# 

Relllritenn, Proeorenr», Agi nt» Pai 
■entaire*, Aotalrr», Lti.. Eté.

No. 31j. ROB ELGIN, OTTAWA. 
(Devant IffRusseU'-.

VifiNDRfSDjt, Ü DEOEMUSti 1888
-----------—j ,r f.il néttÊâitîâ m

Que tieüx qui compretirient intimement 
la vie de sacrifices et d’abuégation des 
pauvres religieuses du Bon Pasteur, 
aillent donner et redonner les quelques 
p.ècee de monnaie qu’on leur demande 
bi bienveillamment et pi agréablement.

Lecteurs bien que j’aie traité ce sujet 
avec un tou de sérieuse gravité, n’allez 
lias croire que le bazar est une espèce 
de cloître. Non pas du tout, car moi 
qui aime le monde plus que de raison 
peut-être, j’ai vu en pass tnt des yeux et 
des sourires, comme il ne nous est pas 
donné d’en voir tous les jours.

Chacun qui se rondia au bazar en 
aura, bien entendu, plus que pour son 
argeut, en aura même cent fois plus. 
Toutes les fantaisie» peuvent être satis
faites, tous les goût» seront a^como lés ; 
les petits out là des bibelots de tous le» 
genres, les plus chers et les plus beaux ; 
les grands, de leur coté, trouveront 
bien quelque chose qui leur plaira, au 
milieu des mille et un superbe» objets 
qui sont exposés.

Enfin, j’en ai assez dit pour faire 
comprendre à tous, qu’il» n'ont qu’à se 
présenter pour ôtro reçus à bras ouverts, 
parce que naturellement j’ai été à même 
d’appiéaier la politesse exquise avec 
laquelle le» personnes sont reçues. Don
nons beaucoup, abondamment, si nous 
voulons avoir des pauvres au ciel pour 
prier pour nous, comme le dit Victor 
Hugo dans les beaux vers ci-dessous :

Puis, ces terres acquises par M. 
Mowat sont gièvées d’impôts très 
onéreux fous la forme d’un rachat 
de droit primitif sur elles et quo 
les sauvages ont conservé.

Ces derniers ont déjà reçu plus 
d'un demi million ; ce qui reste à 
leur donner n’est pas défi îi, ét 
quand on ajoute le fait que le gou
vernement d’Onta -io devra nourrir 
usque ad mortem les tribus indien
ne» qui ornent les territoires en 
question, ou comprend jusqu’à 
quel point M. Mackenzie ava.t rai
son de dire à M Mowat, en 
1830, “que re qui devait être payé 
aux Indiens ôtait toute valeur à ces 
terres” C’est-àdire, en termes dif 
férents, que la peine etnpo tait le 
plaisir.

Dans toute celte affaire là, M. 
Mowat nous fiit IV11' t de l’homme 
qui gagnerait a la loterie un élé
phant ou le G eat Eastern.

VENDREDI, 11 Décembre 1888

ACTUALITË3
m\»Cinq true bills ont été trouvés à Trois- 

Rivières contre M. Honan, avocat.
i. S

Un correspondant anglais écrit au 
Free Press que la mairie appartient 
cette année aux canadiens français.

On dit que le Major Dugas a annoncé 
au Département de la Milice sou inten
tion de se retirer du 65ôme Bataillon.

On calcule que dans sa tournée d’ins
pection militaire, le général Middleton 
a fait, l’été dernier, près do 3,000 
lieues

Fr1.r*"-’m

L’Union des Cigaricrs demande de 
nouveau la réduction de 875 à 8G le 
prix de la licence qu'un ou nufucturier 
doit payer.

Le Departement des Postes envoie 
Actuellement à tous les facteurs uu 
Dominion leur équipement pour les pro
chains six mois.

'^AUXL

ELECTEURS MUNICIPAUXlégislation ouvrière

Les ouvriers préparent actuelle
ment les demandes qu’ils soumet
tront au parlement fédéral, à ta 
prochaine se-sion.

M. A. W Wr-ght, un des Cheva
liers du Travail, dit quo M. Lapine 
sera chargé d- proposer au par
lement un bill de pi 
contre l’emploi d’ouvriers etran 
gets ; ce bill sera calqué sur le 
“ Alien Labor Ad” maintenant en 
vigueur aux Etat -Unis, ün fera 
des démarches pour obenir des 
amendements aux loi» de marine. 
Os amendements auront pour objet 
d’accorder aux personnes qui seront 
traduites en justice pour avoir ra tr
uffé des mail lots, le droit de su bu
teurs procès devant un jury, et 
aus*i d'interjeter appel au lien 
d’être jugé» sommaiiem-nt par un 
magistrat, dont la d vision, en vertu 
des lois actu- Iles,
Les ouvriers demanderont aussi la 
nomination d’uu tribunal ou bu
reau d’arbit es auxquels seront sou
mises les maliens de différends 
entre le capital et le travail ; des 
des mesures pour l insp etion rigou
reuse de la carène des vaisseaux 

dan» nos eaux inté-

— DU —
Nous recevons quelquefois pour publi

cation de» pièces de vers très bien tour
nés, mai» auxquels nous ne pouvons 
donner hospitalité, notre journal man
quant d’espace même pour la vile prose

Donnez ! pour être aimés du Lieu qui se fit 
("homme,

Povr que le Bêchant môme en s’inclinant 
[vous nomme,

Four que vr.t e foyer soit calme et fraternel ; 
Donnez ! afin qu’un jour, à votre heure der

rière, 
lu prière

QUARTIER BY.
r oh i bit ionL’Evénement de Québec reproduit le 

compte-rnidu que nous avons fait du 
l’assemblée cù M. le Dr Vulade a été 
choisi candidat et fait remarquer que 
Québec, cet'e ville si française, u’a pas 
refusé d’élire maire d’autres anglais 

MM. Chambers et Murphy

Contre loua vos péchés vous ayez 
D un mendiant puissant au ciel !

UN V18ITEU11,

MESSIEURS,
Nécrologie

La mort, suivie de sou lugubre cor
tège de gémissements et de douleur», 
vient d’allonger son bras terrible sur 
une des bonnes familles de notre cité.

Angélina, fille bien aimée de M. J. 
O. Archambault, N. P., après une 
maladie de sept ir s soufferte avec rési 
gnation, s’est en éc vers sou Dieu 
pour obtenir la récompense dûo à ceux 
qui dévouent leur vie à t’» ire le bonheur 
d J ceux qui Its entourent.

Elle était encore au matin de ta vie • 
à peine avait-oilu vu sur son trout serein 
s’épanou r d'x-neuf piiutempa, que déjà 
il lui fallait boire à U coupe amère où 
viennent s'abreuver et périr toutes les 
gloires et tous les honneurs, tous les 
plaisirs et toute» les vannés.
Gomme au «■oufils du Non 1,1a rose épanouie 
Avant !a lia du 
Angelina avait 
(Jua <1, jeune encore, l'amour charmait son 

(existence.
CrueVe mort, messagère funèbre, tu 

as accompli tou «ouvre de destruction. 
Oui, car j'entends là-bas le glas de la 
cloche, et chaque tintement fait frémir 
mon â'ee ; chaque tinte tient me fait 
voir de plus en plu» la grandeur de la 
perte que nou» éprouvons aujourd’hui.
l.a vertu ilana ce cœur ta di le 
Brillait connue le Ilot limpide

s'attacha
sur aou front pur.

Il y aura bientôt un an, vous m’avez confié l’un des trois mandats d'échcvin 
dont vous disposez, et dans quelques jours votre vote devra exprimer de nouveau 
les sentiments qui vous uniment. Continuerez-vons à m'honorer de v. tre confiance ? 
Arrêterez-vous, au contraire, votre choix sur l'un des Inombreux citoyens ai bien 
qualifiés que renferme le quartier By ? J’étais à me poser pour la vingtième 
fois ces deux questions bien naturelles pouivuioî quand <Ls êlec'eurs. sans doute 
interprètes autorisés de la majorité, m’out 
m’envoyer cotte année encore siéger dans notre parlement civique. Cette démar
che me flatte et y’honorc. Je ne suis plu» devant vous comme un homme neuf, 
vous offrant un programme inédit et dus promusse» dont la réalisation apparti- nt à 
l’avenir. Non. J’ai un an de représentation civique derrière moi. J'ai durant 
douze mois fait mes preuves, donné la mesure de mes forces, de mi« aptitu les et 
de mon dévoue nient. Si je n'écoutais que moi-même, j'aimerais mieux ne pas 
redire ou rappeler à mes commettants ce que j'ai fa.t ou tenté pour eux. Il serait 
plus dans ma nature et dans mes goû s de passer sous silence me» actions tout 
méritoires que je les croie, mais que voultz-voua ? C’est de mode. , Et puis il 
pouirait se fouver, pour moi comme pour d’autre», des envieux et de» oublieux.

Sans parler de mon assiduité à toutes les séances générale» ou seclionnelles de 
la Corporation et du soin que j'ai pris à mo familiariser avec h routine elle 
véritable dédale que constitue notre organisation municipale, je mo flatte d’avoir 
fait pour ma ville tout oc qu’un citoyen d’esprit et de cœur doit faire et pour 

ar'tier plus peut être que l’on <n peut attendre dans le cours d’un man iat 
o mois. Un simple effort de mémoire voua rappellera :

Que j’ai contribué à faire commencer dans le bas de mon quartier d’importants 
travaux de drainage et d’ossuinissemt nt qui seront terminé» l’été prochain ;

Que, fidèle à ma promesse solennelle, j'ai énergiquement demandé la construc
tion d’un pont en fer au pied de la rue St. Patrie.-, pont dont les assises et les pre
mier» pilliers ont déjà frappé vos regard» ;

Que j'ai fait partie du comité ayant mission d’or£ani»2r la construction du 
fameux pont sur la rivière Ottawa, avec tenant et aboutissant dan» la Basse- Ville ;

Que la rue King, devenue un vrai boulevard, sera avant peu l’an des points 
d’attraction de notre capitale, déjà si belle, et que les travaux qui l'ont ainsi 
métamorphosée sont jusqu’à un certain point mon œuvre particulière.

Je pourrais uontiuuev cette énumération, mais ce serait vous faire injure : j’au 
rais 1 air de rappeler des bienfaits à de» ingrats.

D’ailleurs, mv» relations avec vous durant mes douze mois d’échevinage ; nos 
entrevues, vos sympathies si souvent man Testées et l’iuvitat on ai chaleureuse que 
vous mo faites de retourner à mon siège au Conseil me dispensent d'appuyer 
davantage sur des faits ooonu» de tous ; sur des événements, des travaux, de» 
projets depuis longtemps discutés et appréciés.

Etant donné qu’un éohevin n’est pas plus infaillible qu'un autre mortel et que 
les finance» de t otre ville ne permetti nt pas du dépasser une certaine marge pour 
les entreprises et les déboursés, je crois—et je le dis hautement et sans fausse mo
destie—je crois que j’ai représenté le quartier By do manière à lui être utile et à 
lui faire honneur. Voilà pour 1883. Voyons pour 1889, si vous m’ai cordez de 
nouveau vos suffrages.

Ce sera une am éo qui comptera dans nos annales civiques Des questions 
bien sérieuses et très brûlante» t-out sur le tapis et plusieurs autres, encore à 
l'état de rumeur, sont dans l'air. Il importe donc à la minorité canadienne fran
çaise de

Le pape aurait, dit-on, réfuté de bénir 
médailles destinées à certains Na- 

pratiquent leTonaux d’Irlande, qui 
dévergondage révolutionnaire, 
qu'ils préfèrent l’Evangile de Dillon et 
d O’Brien à celui de Jésus Christ, au 
mit dit Sa SaiuUté, je no puis les en
courager dan» leur œuvre.

exprimé leur désir franc et sincère Je

est sam retour.

.Lagrande invention du jour est la 
machine typographique de Thorno avec 
laquelle un journal se fait sans typo
graphe. De grands journaux comme le 
N.- Y. World ci le Hartford Post s’eu 
servent. L-s ordres que reçoivent les 
inventeurs de œtle machine assez peu 
coûteuse tont »i nombreux qu’il faut au 
moin» trois mois d’avis avant de pouvoir 
les faire exécuter.

qui naviguent 
ridures, pour l’eflicaoiié île la disci
pline de l’équipage, et pour ( crmet- 
Lre de punir leg propriétaires qui 
envoient leurs vaisseaux à la nier 
chargés de cargaison» In. p loir des, 
ou euiplo eut des marins mcapa-

r voit «a beauté IV trie, 
a mort à son chevetvu"!

de douze
De VEvin:ment de Québec à propos 

de notre mairie :
No» concitoyens d'Ottawa ne pou

vaient guère faire un meilleur choix. 
Le Dr Valado est qualifié sou» tous le» 
rapports pour les hautes fonctions aux
quelles ses compatriotes l’appellent.

Son élection est à peu près assurée.
Noua félicitons no» compati iotes de 

la capitale fédérale.

A propos de cette dernière me
sure, le ministre de la maiine a 
voulu engager les Chevalieis du 
Travail a poursuivre plusieurs pro
priétaires qui sont connus pour 
avoir surchargé leuis vaisseaux 
qu’ils envoyaii nt ainsi à la mer, 
durant la dernière saison. Mais ils 
ne veulent pas a snm-r la lesponsa- 
btlilé de telles poursuites avant que 
le (gouvernement fédéral ait con
senti à les indemniser des pertes 
qu’ils pouriaient encourir dans le 
cas où les jugemtuts seraient ren
dus contre eux

I^e» Chevaliers du Travail se plai
gnent que sur les cent onze actes 
qui ont été (assés à la dernière se» 
sion du parlement fédéral, il n’y en 
a pas uu seul qui soit en faveur de 
la classe ouvrière.

De ces actes, 2G ont rapport aux 
inlôiêts de chemins de fer ; 3 sont 
pour les banques; 6 pour les ponts 
et tunnels ; 4 
d’assurance ; 
téléphone et Us bateaux à vapeur, 
et 57 autres pour divers iuterêls pu
blics : mais pour les ouvriers, rien.

Grâce aux nombreuses petitions 
de toute sorte dont le Sénat et la 
Chambre des Communes ont été 
inondés par les classes ouvrières, le 
gouvernement parfaitement rensei
gné sur 1 s demandes des ouvriers 
ne négligera rien pour leur accor 
der ce qui peut Vôtre équitablement 
pour toutes les classes de la société.

'ae d'uiiur ;
Kt li mnl, qui partout 
N put j'ùuiuiü un tire

D’après une statistique du Bureau de 
Poste de Montré»', il est exj édié annuel
lement au-delà de 
destination de la 
ne, suit un montant qui ne peut guère 
être au dessous do $75,000.

Si l’on songe qu’un montant au moins 
égal est expédié par l’Expres», cela fait 
pour Montréal seul une contribution 
annuelle de $150.000.

On peut raiso inablement inférer uue 
la Prévit ce de Québec envoie annuelle
ment au moins $300,010 à la Loterie de 
la Louisiane.

Toujours aux él cteurs de la province 
de Québec :

M.Mtrokr, pour favoriser des parti
sans politiques a créé deux nouvelles 
sinécures eu nommant MM. Tremblay 
ot Proulx, agent" d'émigration avec un 
salaire de $1,200, plus Ira frais de 
voyage.

iM. Mercier a perm"'» à M. François 
Langelier de réclamer un fort beau 
mémoire de frai» du gouvernement, en 
le chargeant d'aller surveiller devant la 
Cour Suprême une couse qui ne nous 
concernait aucunement.

M. Mercier a donné à un avocat de 
St Hyacinthe, ami du cœur et chaud 
partisan du premier ministre, uno som
me de $3lU, pour turveillcr le transport 
d’un certain nombre de prisonniers de 
St Hyacinthe à Montréal, lorsque nous 
peyous déjà dts shérifs et des géôlier- 
peur cela.

M. Mercier, peudant la sess'on de 
1887 a augmenté les dépenses aoaeion- 
nellcs de $31,625.

R t. P.quinze mille lettres à 
Loterie de la Louisia R. L. Hull.

NAISNÛNCti. V
En cette Ville, le 13 ecursnt, Mudam» 

Jos. Hch .rd, un fi s.

Avis aux Citoyens d'ültawa.
Mksfikurs,—Les Compagnies d'Assuran- 

eea contre le l'uu ayant, pour le moment, 
presque discontinué «le prendre d- s risques 
nuns Hull, j'ai décidé d'ouvrir un bureau à 
Ottawa, que je tiendrai tenu onirem- nt au 
No. 40, rue Elgin, près du Hassell. Je 

pagaies do pro
ie passé A H u 1 

wa, je m'ello ceiai de 
1ère satisl'aeiion à tous

pour les compagnies 
13 pour les hgm s de çaise de ne se faire représenter que par de» homme» ayant également le patrio

tisme, les oonnaissanoes de» questions du jour, l’expérience du Conseil, et surtout 
des idées françaises et catholique» et une voix franche et énergique pour les expri
mer. Nous sommes la minorité, eh bien, racliétons cette infériorité numérique par 
une recrudescence d'énergie, de dévouement et de solidarité. Que le grvupe fran- 

«y » -au Conseil, ressembles aux minorités des
gmu» r. ------------- , par alliance défensive ou offensive, par ces
faotiques habiles et cette diplomatie ingénieuse et ténue qu’inspire le patriotisme, il 
faut que ce groupe essaie de conquérir pied par pied le terrain perdu par l’annexion «le 
municipalités adjacentes et au reinent, et s'il lui faut, sous le choc du grand nom
bre, retraiter quelques fois, que ce ne soit que pouce à pouce, sans compromis, sans 
abdication, sans reddition, mais à charge de revanche. Four ceh, il faut des 
hommes ayant à la fuis l’énergie de leur patriotisme et la science de ia procédure 
municipale. J’ai un au d’expérience dans la seconde, à vous de dire si j’ai la 
première.

Je pourrais m’en tenir à vous promettre généralement de remplir les obligations 
de mon mandat de manière à bien servir ma ville et mun quartier ; mais on me 

gré de faire connaître quelle position j'entends prendre durant le prochain 
tenue—si je suis élu—sur certaines questions d'un ordre particulier.

Je demanderai une DIVISION PLUS EQUITABLE DES QUARTIERS, 
afin que la population canadienne-fiançaise ait pour la repré-ienter au Conreil un 
nombre d’échevins | r

Je m'opposerai à
buvette, pour l’excellente raison que tout bon citoyen comprendra et que voici : 
quand la licence n’est accordée que moyennant un pr x fabuleux, seuls le» établis
sements riches et bien connus en demaudent et il se forme dan» l'ombre, dans les 
coins, tecoin» et carrefours, de vrais bouges, des repaire» infects qui empoisonnent 
la pojulation la démoralisent, l'abrutissent; c’en à que l’ouvrier lai.-se argent, 
santé et honmur : c'est là quM désapprend le chemin du l’atelier et du foyer 
domestique ; c’est là sut tout, dans c» établissent^nts secrets non étiqueté» dans 
le régistre des licences, que ce même ouviier ouvre son oreille et sou iut.lligvoee 
déjà viciée àdesdiscour» dangereux nui versent eu lui laha'nado l'au'orité,l’oubli 
de sa famille, de son pays et de son bien.

D’un autre côté, cv» eaboulots fout aux étab.issemema honnêtes et de premier 
o«dre, munis de leur licence, une concurrence que la loi ne peut enrayer, car elle se 
fait dans l’ombre, insaisissable, impalpable.

Vous sav«z qu'une question :
L’EXEMPTION DE TAXES sur le» immeubles religieux, 
ue 1889, que le (Jouscil devra décider si cette exemption doit être accordée de nou-

” ' à jamais Je déclare donc ,fC.... .. J *
jufqu’ici non contestés—de I’
LE A CETTE EXEMPTION

no» statuts, je combattrai de toutes mes loroes.
Je ne puis finir c«ttc nomenclature, très ino«>mp'ùtc d'ai leurs, sans aj inter que 

le PROLONGEMENT DE LA RUE MURRAY jusqu’à lu riviere Rideau fait 
partie dis proj ts que je

quand je crois fermement à l’urg nce d’une entreprise.
Je no saurai» finir sans faire allusion au choix que nou» avons fait do M. le Dr 

Valade pour candidat français à la mairie. Pioposé mo-mémo à la première 
assemblée, je me aci» de »uite effacé jour coutnbuvr à l’apiauissvment des diffi
cultés qui surgissaient de toute» paît au detriment de nos intérêts nationaux, 
sachant que je pourrais < ontii.uer à se> vir ma ville et mou quartier comme écheviu.

Raliiotih-nou», me» compatriotes, autour de l’homme de n< tre choix. Donnons 
ude coup d’épaule à cette candidature qui est i ôtre, et par uu travail solide, 

unanime et soutenu, donuous à Ottawa tt à notre nationalité un maire français.
Voilà, üitsMiurs les électeurs municipaux du quutier By, ce que ju voulais 

vous dire avant d'entrer piatiquument üausla lu’te.
Je remercie ceux qui m’uut uemandé de nouveau vt à tous jo di»* : Si je suis élu, 

je me ferai uu devoir sacré de mo coosr orer corps «t âme à l’aevomplissuiueiueutiei 
tt fidèle do mes engagements ; et si je suis oétait, j n’- u irard. rai aucuuc rancune, 
convaincu comme je lu sais d’avoir fait, cette aui.é , cv qu’ou «le.ait at endie de

représenterai plusieurs com 
mière c tisse, et 
et le comlé 
donner

comme par 
d'OUa 

eine et enl
ceux qui feront ib e attain r avec moi. Je 
vien« donc solliciter une part de votre 
liiouvei uni ; ulronage. Je m occup rai 

d'assurances sur la vie et eo tre le®

v çais, que votre vote est appelé à envoyer 
grands parlements ; par obstruction, par

accidents pour l'Æ na et la North Araoi i a. 
Votre tout dévoué serviteur.

D. C. SIMON,
Bureau à Ottawa, No. tO, rue Elgin. 
Bureau à lui 1, No: 100 rue Aluni.

LE BON PASTEUR.

niffiimParmi les différentoa œuvre» de cha
rité auxquelles le public est appelé à 
contribuer, uno des plus méritoires, est 

contredit, celle que l’on vient d'or
ganiser en faveur du Bon Pasteur

La charité est comme toutes les 
choses de cc monde, c’est à-dire qu'il y 
a deux mobiles, dans l’action qui la 
motive. Les riches font la charité, et 
ils ont pour dédommagement la recon
naissance des malheureux qu’ils ont 
secourus, et de plus, une espèce d'ov- 
gcuil, quelque» uns d’eux du moins, à 
exposer leur faste et leur or dans des 
bientait» plus souvent louables que sin-

Même parmi le» différentes institu
tions religieuses, il y a des nuances 
dans le soulagement que l'on prodigue 
aux malheureux. Quelque» unes se 
chargent de léducaliou de ceux qui n’ont 
aucun moyen d’apprei.dre quoi que soit, 
d'acquérir les moindres notions do ce 
qui poivrait être un aliment pour leur 
intelligence.
qu'il faut de dévouement, de soins et 
d'attention pour entreprendre 
tâche et la mener à bonne fin. Après 
tout, ici encore, il j a «juclquolois de» 
compensations aux jeine» qu'on s'e»t 
imposées.

Mais la miaeion remplie par les reli
gieuses du Bon Pasteur est des plus 
admirables de quelque côté que nous 
l’examinons. Car elle» s’occupent à la 
fois de» besoins matériel» et intellectuels 
des personnes confiées à leurs soins. 
Quand cela se fait sans o. tentation, saue 
éclat, sans autre espoir de récompense 
que celle qus Dieu promet à ceux qui 
sont les amis et le» véritable» bieutai- 
teurs des infortunes d’ici-bas.

En ce moment, nous avons un brzir 
organisé peur venir en aide à coûte 
humble communauté, qui fait tant de 
bien et soulage tant de misères avec 
dee moyens si restreints et si aléatoires.

oportirnné à son chiffre. 
L’AUGMENTATION DU TAUX DES LICENCES de

DERNIERES
NOUVEAUTES

AU “CITIZEN”

Le Citizen, reproduisant une partie 
du manifeste de M. Lirose, donne 
an mot revanche la signification de 
revenge quand, dans ie cas présent, 
revanche veut dire reprise.

Notre confrère vbuù.a b en pren 
dre note de cette erreur et la corri
ger. 35 cc||ts qui no as touche de près, nou» catholiques, c’est 

C'est dans le cours

tone qu -, défenseur de» privilèges et 
l'Eglise à laqu.-lle j’appartiens, je suis 
'T et que pour obtenir qu'cllo resto dans

veau ou refmée à jamais 
immunité» ‘ 
FAVoRABL______

IL Y A VICTOIRE El VICTOIRE
Aussi on comprend ce

Oui, tout comme du temps de 
Molière, il y avait fagots tt fagot» 
et après celle qu’il vient de rempo 
ter à propos de la coupe de bois sut 
des terres dont la p opriété était 
contestée, M. Mowat peut sécriei 
comme certain général : Encore une 
vieti ire comme celle là et nous som
mes perdus! Eu effet, et cure uu 
gain de procès comme celui-là et 
les finances d’On'.ana perdront pour 
tout de bon l’app treuce p étltori 
que qu’on leur su,.pose.

D'abord Ontario paie sa part de 
frais, ce qui—entre parenthèses— 
prouve que le gouvernement de la 
Puissance avait de grandes pré. 
pinplions eu sa faveur.

Nous avons réduit à
35 CENTS «ne ligne
de Gants de Kid à 4 
Boutons qui se ven
dent 50 cents dans 
tous les autres maga
sins.

et que j y mettrai 1 zelo et l’énergie duut je suis
couiumier

1,1 Uhl in r
Votre tout dévoué,

A. C. LAR03E

RUE f

Nouveaux

Nouveai

Nouveaux

Nouveai

Nouveaux

Nouveai

Nouveaux
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Enseigne de I

Depeches de
(Service spéci

Boston 14—20,000 
dans l'election des ( 

Montréal 14—Un 
acheté moyennant $1 
du chemin il > f»r Moi 

Lévis 14— M N. 
l’homme le plus pop 
fera la lutte contre M.

Paris 14—La Fran 
velle crise minirtéin 
bre des députés par 

voix, a rejeté le proj. 
m- nt relatif à un tra 
la France et la G<è;e 

Le vote a été pré. 
animé, au coure duqu 
son comble, et il ét 
qu’une combinaison 
la défaite du cabinet, 
tes du projet.

Londres. 14—Les f 
accusent une dimim 
1 our novembre et de 
niera mois. C’est su 
lion du fer que cette 
Les im^ortaiions du 
de 1.59 pour novembi 
onze mois.

New York 14—Cn 
l'Académie de Murê 
Y rk) pendant la re 
looking g ass,” avec ï 
rôle principal, et e’er 
sang-froid dont plu- 
fail preuve qu’une é 
ph s a éié évi ée.

Québec 14—Le go 
M. Grimard Un Si, 
ré;ompense tour 1 
Liaoiitagni, le met

■ 
£

J.

~

%

't

r 
■

>

W
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nance du Canada les avantages 
d’un tel pont et de lui*d< mander

____ „ d'en faire faire la construction. La
«J, raotiou e.t adoptée par quatorzeUn parle de la fondation d un f

journal anglaj» à Hull eu vue des u wcrèuire trésorier est ensuite 
R5^n8s,éu !>0n*t municipales. aut0riséà payer la balance due à 
M Eddy et M. Graham favorise- m le Dr Graham pour le loyer du 
raient 1 entreprise. bureau d'enrégistrement.

EiertiwM mwmiripeise Le préfet et le secrétai re-t' ésorier
On commence à s’occuper des pro- sont autorisés de transporter le dé

chaînes élections. Il est question pôi des argents du comté de la ban
de M. Barrette ou Ste Marie comme que d'Ottawa à la banque Ville-

Marie de liait et de faire à l'avenir 
les atfaires d’argent avec la dite 
banque Ville-Marie.

Une communication de la corpo
ration de Ripen demandant que le 
cons- il de comté nomme un surin
tendant spécial pour aller visiter un 
chemin reliant Ridou à St André 
Avellin et d'en faire rapport à la 
prochaine assemblée est lue devant 
le conseil.

Le conseil nomme 1\ T. De jar
dins surintendant spécial pour faire 
le dit rapport.

Le conseil s’ajourné sine die.

COURRIER DE HUr L

LA VENTE EN GROS POUR LE PEUPLE
"M......

BRYSON, GRAHAM & CIEcandidats dans le quartier ?, M le 
notaire Desjardins dans le quai lier 
3 en opposition à M. Morin, M. Da
mien Richer et M. G. G V. Ardouin 
dans le quartier 4. et M. E D. Dor» 
soutiens, en opposition à M. S mard 
dans le quartier 5

« ontrelation d'éleellen
L"s avocats de M. Cormier se sont 

opp' sés, hier, à la mise en cause de 
M. Cormier, pour corruption per
sonnelle à cette pénoie du procès 
Les avocats de M. Rochon ont com
battu les raisons alléguées par les 
avocats de M. Cormier, et le juge 
a pris la cause en délibéré. Juge
ment sera rendu demain.

A Aylmer
Le terme de la Cour Criminelle 

s’est terminé ce matin à Aylmer. 
La femme Zoé Larocque, trouvée 
coupable d’homicide, n’a été con
damné qu'à six mois de prison vu 
h s circonstances de la caus-et la 
recommandation du jury à la clé
mence du juge.

Ayant acheté le Stock de Gros de J. M. Garland, lequel se monte à

$130,000.00
sont forcés d'en vendre In plus grande partie avant la fin de l’année 1SS8. En conséquence 
BRYSON, GRAHAM & CIE détailleront au prix du gros les Tweeds en quantités pour oon- 
venir aux acheteurs.

IîR\SuN, GRAHAM & CIE vendront

BR\SON, GRAHAM & CIE vendront

BR\SON, GRAHAM & CIE vendrout bien en 
d’Hommes et Garçons.

BR\SON GRAHAM & CIL détailleront les Etoffes À Robe aux prix du Gros.

vendront toutes leurs Etoffes pesantes et leurs Tapis aux

Rappelez-vous que nos Conditions sont strictement COMPTANT

prix du gros lea Cotons à la pièce, 

prix du gros les Couvertes et les Flanelles, 

bas du prix du gros toutes leurs Hardes

aux

L’Union St. Joseph. aux

I,es membre3 de l'Union Si. Joseph «ont 
pii e de se rendre à leur salle, samedi 
matin, 1« 15 courant, à 7| heures a.m., 

r assister aux funérailles de leu Sévète 
Deejar lus paroisse Ste. Anne. Depart de 
la salle 48 heures précises.

0. DUROCHKR,
President. BRYSON GRAHAM & CIE

Troavée coupable
Madame Gascon, née Zoé Laroc

que, a été trouvée coupable d’homi 
eide, hier, par les petits jurés à 
Aylmer. Iajs témoins ont prouvé 
que dans la soirée du 9 juillet 1888, 
elle a f appé son mari à la tôle avec 
une pelle, pareeque celui ci battait 
un de ses fils. M. Gascon n’esPpas 
mort sur le coup, mais quelques 
semaines plus tard Le médecin qui 
a présidé a l’enquête du coroner a 
déc a ré que la mort av.vt *té causée 
par la blessur.■ faite avec U pelle à 
la tète. Le jury, en rendant son 
verdict pour homici.'e, a recom
mandé la prisonnière à la clémence 
de la cour. La sentence sera pro
noncée aujourd’hui.

Connell du fomtP S'OIUwn

A la séance du soir du conseil de 
cdm é, M le conseiller Sylvain, ap
puyé par M. le < ouseiller Cosgrove, 
a p-oposé la motion suivante :

Attendu qu’il est reconnu par le 
public en général, que la construc
tion d’un pom stir la rivière Otta
wa, à pâlir d’un point dans les en
virons de Rockhlfe, dans la pro
vince d Ontario, et la Poin e à Gati
neau, dans le comté d Ottawa, serait 
une mesure du plus grand intéiêt 
pour les habitants de ce comté et 
m -tirait fin aux nombreux inconvé
nients qu'ils éprouvent tous les 
jours eu leur donnant un accès 
facile, eu tout temps, au seul mar
ché p >ur le comté d’Ottaw ', c’est-à- 
dire celui de la ville d’Otnwa ;

Attendu que le Conseil de la ville 
d’Ottawa a bien voulu prendre l’ini
tiative et invite les maires du comté 
d’Oitawa à le rencontrer afin de for
mer une dépu ation aup-ès du gou
vernement, afin de l’engager à ac
corder à cette entreprise tel encou
ragement qui pourra assurer le suc 
cès de l’entreprise.

Pour ces raisons, U est résolu que 
le Conseil du comté d’Oitawa rx- 
prim» énergiquement son approba 
lion de ce pr< jet en nommant une 
députation de ce Conseil pour ren 
contrer le Conseil-d •'-ville d Ottawa 
et s’entendre avec lui sur les meil 
leurs moyens à prendre pour assu
rer la construction du dit pont et 
pour obtenir du gouvernement 
toute l’aide pécun aire possible pour 
la construction du dit pont sans que 
ce conseil s’oblige pour le présent à 
rien autre chose qu’à l’expression 
de son entière approbation du pro 
jet et de tout a-de que le gouverne
ment voudra bien lui accorder.

M.L. Sylvain lait un éloquent 
plaidoyer en faveur du projet. M. C 
B. Major, s'y oppose fortement, mais 
la majorité du conseil, 14 contre 9 
donne rai-on a M. Sylvain, et 
adopte la motion.

Voici la division du voti :
Pour—MM. Si.even«on, maire de 

Wakt field ; Welsh, de Chelsea ; 
McElroy, de Temp eton Oues1. ; 
Shea, de Pousomby ; Jowsey, de 
Eerdley ; Simmons, de H ill-md ; 
La veil, de St- Malachie ; Sylvain, 
de la Pointe à Gatineau ; Cosgrove, 
du canton de Buckinhain ; Pum 
brun, de H irtwe’l ; McLaren, de 
Templeton- s> ; Th beandeau, de 
Blake W,-l s et McGill ; G Bi hier, 
de Mulgrave et Derry ; et Regelin, 
de Bowm m et Villeneuve. -14.

prix du gros.
PETIT COURRIER.

S6T* Avis.—M T B-lleraare désire 
informer ses nombreux clients qu’il 
a transporté son magas n de chaus
sures du No. 5*20 rue Sussex au No. 
94 rue Rideau, deux portes plus 
loin que le magasin de M. MM. S. IL 
Burbridge, selliers. Il espère rece 
voir a ce nouveau poste sa part du 
patronage blic pu

StyMaison de pension.—l^s per
sonnes qui désirent se retirer dans 
une bonne nuison de pension pri
vée pourront s’adresser au No. 495, 
Coin des rues Yoi k et Sus-ex Peu- 
s ou de piemière classe, chambres 
confortables, chambre de bain et 
lieux d'aisance dans la maison. 
Celte localité est situé à environ 5 
minutes de marchj des bâtisses du 
parlement.

BhIu» Turcs «VOUhwh. 26 
Hue Albert» Dûmes admise* de 10 hrs 
A.M. à 3 lira KM. M aaieurs admis de 3 
hre KM. à 11 hre KM.

.... inning- §|

BRYSON, GRAHAM & CIE
Nos 148,160,152 et 154 RUE SPARKS. 

Demander les Fils de riuppt-rton, les meilleurs. Bryson, tlraliam A Me.

DOMINION FLOUR STORE——CHEMIN DE FER—

INTERCOLONIAL
SI VOUS V lüLEZ AVOIR

Ce qu’il y h do mieux 

Patron Inez

Ia* place oû voue pou vos acheter â mellléar 
marché Unité» espèces .le grain, ftuine etc

THOMAS OOHMAN
Ht-oPBierAzae

•'to, Carre du Marche By. 36
La R.mte de la m 

et Fret entre 
Bretagne

aile Roy tie, de P* «gagera 
le Canada tt la Grande RITT1WÂÏ i JARVISET—'

TAPIS ! TAPISitedlre-te entre l’Om st et tons lea 
points du Bas du Ht Laurent, de la Baie 
Jes Chaleurs et du Nouveau-Bruns 
wick, la Nouvelle-Ecoute, Vile Prince- 
Edouard, le Cap Breton et Ter

D'élégants chars dortoirs ( hufle' ) et salon» 
pour le jour tout neuf sont attachés 4 cha
que train dlr# c'.

Les passagers pour la Grande Bretagne 
on le Continent Européen eu laissant Toron
to par le train de 8 hre. a. ni. le Jeudi rejoin 
dront le Hteam *r de la tualle océanique le 
samedi à Halifax.

Tou* les avantagea qne comportent des 
Elévateurs, Entre, ots et D. cke de première 
' lease sont offerts à Halifax pour l'expédi
tion du grain et de t utes marchandis' a.

Dea années d expérience prouvent que le 
chemin de 1 Intercolonial est la ligne la plus 
sûre et la plus tapHe offerte aux expéditeurs 
de fret entre le Canada et la Grande B ré-

Z’XXOTOQRAFSBS
117 KUK SPARKS

du Gel ne trouva » Wl. (Sau
veur parmi lea » OH Ire» de eouaeiemco 
qui eouiiennent l’âme pendant lea 1er- 
rlblee «preuves d’âcl-baa, pour leo«mel- 
lea on doit bien ae preparer avant qu’il 
soit trop tard. Hou Ire*. Joues de ma- 
rlaqe et bijoux b grande réduction de 
prix, garantie» ebei M. H. Korea. Mo. 
SS, ruo Rideau.

Nnrdlte Guerle—Un très intér,«- 
taut pamphlet illustié de 13'* pages, lnt> 
ulé : lYaiti sur la Surdité, Bruits dans la 
léte. Comment vous guérir vous-mêmes 
etches vous, fort franco^ «i cts. Adr,*:ea : 
Dr Nicholson, 3U, Ht. John, Montréal.

^Dre. Potier * Mldd, 9M, rue WelMnjr-

Aehetea le pal 
*S6, rue Kâdeau.

u de Turnbull

Préhirts,
Somuileni ela»U*ae», 

MnttnlatH,
Volt roe d'Bntantfl,

Clmlw* de repos et eolae

r, DSUV r

iHitlle eu charge de 1a 
salle de reçu, lion parle parfaitement le 
français.

Voua pou vas vous procurer toutes eea mar- 
chaudlNea par petits versements a la semaine Hotel - Riendeau

W. DAVIS
'i'i'i IttJK WKLI.ÏNOTON.

Tenu sur le plan Européen et Américain.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL

G. PHILBERT m&‘i,,d,îi,îîs/vsssrc!5r„,32iîUaiumenl servie dea prémisses de la saison, 
préparée par des cuisiniers français r*- 
«lier ordre Repas a toute heure.

Un trouvera constamment â est , ...........
msnt de première olassc, des vins, liqueurs et 
cigares de choix. JOHCPH RIKfVDKAÜ. 
____________________ Proprt était •

lui Peiatre* il au Public"eu Générai

IKFORTITEURlagne pour sa connectio 
allant à Liverpool et U

Toutes Information i 
transport de fret et de pas 
lets peuvent être obtenus

n avec les steamers 
aeoow ou en revu-

e une Irst tutr ci di
lata et le 
irault, M.

On deinniMl
p Ouiee capible d'enseigner l’un<l 
Irançuh. S'adres er 4 Ljuis l'ei 
Joseph d'Uriésns Ont.

relatives aux 
eagers et 
en s’adrei 

K. KING, agent de» billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont

TAPISSERIES
AMERICAIN**, ANGLAISES ET 

K0O8HA1HK8

l'obi des rues Dslhâule et 
[S tlnf-l'nirlce, Ottawa.

Tapisser!*, Palnturn, Hall*, «te.
lee grandee vitres de 

(Plate tilneej

KHTIMATI0N8 FOURNIES SUR DEMAND!

JOHN SHEPHERD 
227, Rue Rideau, Ottawa

OS DEXAXDE ure insii Ulrica 
diplômé, capable d enseigner l'anglais et le 
frji.çai . S'adresser 4

JOS. PARISIEN, 
Corn. (Jyrstiiln, Ont.

OEO W. ROBINSON, agent pour les pas
sage rs <-1 le fret de l'Est, 13tiq, rue 
Saint Ja ques, Montréal.

D. POTTING ER,
Sunnt mdaut- 

dn Chemin de Fer, >
N. B , 20 Nov. 1888. J

Général. p

Moncton,A VENDUE, 1,000 cordes de bois 

it CH
sms militaires, Bast indu Canal.

Tapisseries,
Peintures préparées'(sec), de $3.00 à $3 60 la oord-, chez 

ARD U'NEIL, en arrière des maga-

110 RUE RIDEAU I!

NoDvelIe Bonlaagerie.Soumissions Deminiées
125

et confie. 
Wellington.

: gâteaux faits pour familles, t 
ries 4 bon marché an No. 307

fruité
rueARTICLES de PEINTRE El GENERALpiES SOUMISSIONS seront reçues psr 

• F le nous igae j'isqu'au 31i me jour de > 
Décembre I818 vour la oinstruction d'un 
iront ur la Rivière Hlanche près du mou
lin à farine de MM. Black, dans le town
ship de Lochaber, comté d'Ottawa. Le 
soussigné ne s'engage 4 accepter ni la 
plus basse ni aucune soumis ion. Des 
sécuii es seront requises. On peut fifre 
application pour i examen des plans et des 
•pedttostions.

Pour le montant ci-dessus-men
tionné en monnaie courante du 
Canada, nous procurerons à u’im- 
porte qui 
fortes et 
automne.

AVIS PUBLIC JOLIB1V éc CIE 
Plombiers, Poseurs d’AppereUs à Om 

à l’JSau Chauds et à 1» Vapeur
(bass* et haute pression).

une paire ue chaussures 
propres à la man he en

Avis public est par le prêtent donné 
qu'une application sera faite au 
m«-nl du Canada durant sa prochaine 
«ion pour un " Acte incorporant la 
TAWA AND M'iNTHKAh BOOM (Jo " 
[tour des tins d'amélioration dans la navi
gation sur la rivière Oitawa. dei-u a les 
chines de la Ch tudière à Ottawa, jusqu'à 
la partie-est de l'isls Je Montréal, tant sur 
un chenal, ou sur l'autre ou sur les deux 
jusqu’A la partie nord-oaest de l'Ile, afla 
le rendre plus facile la descente des rw- 

du bois scié, des dormants de che- 
f- r, du tèdre et autr s es

OT
Tons les ouvragée sont exécutés sous 

notre direction.
Les ordres sont remplis avec promptI

CHAS.J.BOTT,G EU. W. CAMRRuN,
8ecréta're-tré*orier. P.H.—Ce*, offre n'aura de duré-y que pen

dant quinaa jours.Thurso. 14 Dêcenbre 1888. JULIBN * CI8,
486 rue 8u»sex.

BQ7»P.ÛUiLL'ETPENDANT CE MOIS

Sourcier & Frères
min de
bois sur la dite r.vière et les r ipfdes 
mentionnés , 
acheter acquér r tous booms et quais le 
long de la part e mentionnée de la rivière 

tributaires et de

pèces de 
e r i pilles ma
de cmsirulre.

ERU EMIE8
Coin des Rues York et CnmborUnA

OTTAWA.
ec pouvoir

et sur rei
entretenir les ests<ntdes, 
quais, I -s booms 
pouvant faciliter la 
quage des radeaux, bois scié, dor mai 
chemins de fe , cMr* et autres bol 

irtie de ia riv,ère Otlaw 
s*t ou enl.-.ver i

ii.'» AVI? AUX UOVI IBIiABL^Contr, —MM. Kuitin, maire de 
Monreb-îlio: Bernard, de Suflock ; 
Edw.trds, de lh irso; C. B. Major, 
de Bapiut-auville ; J. Biehl*r, de 
Lochaber; Joubert, de Ripo i ; 
Chai foux, de B tuse'ours ; Thomas 
de Amh-irht ; et Cbenô, de St André 
Avellin.—9

M le conseiller Cosgrove, appuyé 
par M. le conseill-r Sylvain, piopose 
la n.otion suivante :

A tendu qu’il serait très avanta
geux pour les habitants des comtés 
de Carleton et d Ottawa de cons
truire un pont sur la rivière Ottawa, 
aux Rapiies des Chêtie», reliant les 
provinces d’Ontar.o et de Québec ;

Attendu aussi que tel pont facili
terait grandem-mt ljs communica
tions eutie les deux comtés susdits, 
et que malgré que la distanc-'.entre 
les deux uves ne soil qne de 2,20u 
pieds, il faut pour atteindre l’une 
ou l’autre rive, dans les circons
tances actuelles, faire un trajet d’au

flfrsoir s, la* 
autres Ira

descente et le remor-Vendront à des prix affreusement bas. Il se 
débarrasseront de certaines marchandises 

à des prix au-dessous du coûtant.

------ DU ------

QUARTIER D.lLIIMEa ; de miner 
lei b.a f ndiles roches, rreu 

<*t autres obstru- lions et d’améliorer de 
tout-s manières la navigation sur ia partie 
mentionnée de la dit1) riv èr i ; et d'acheter 
et d'ac^i érir des t“rre' sur le- deux rivet, 
• Ida ilee dans la <1 le rivièr-t pour les 

i mêmes tins et de cmslru.rv. a quérir, effrr- 
mei, faire na/'g^er r,t entretenir tous 
banaux et remorqueurs sur la dite rivière 
pour reœo que»1 rai»aux, bois scié d r- 
mant de chemin d» fer^Mre, sur la partie 
neritionnée de la dite rivier i et de fixer un 

la-if rt en jouir pour l'usage de tous tels 
lia aux, savoir : gllseoiree, eslaca-ic, 
éc uses, quais et antres ameliorations a.ec 
poivoir de s'amalgamer avec n’impo-te 
quelle autre compagnie ou corpor tion 
a -ec el pour des buts et pouvoirs sembla
bles et id n tiques et généralement avec 
pouvoir d* faire t,us autres actes et choses 
néreva r-e ou coucou ant aux lins sus 
mention i*es ou que.qurs-une. d'en-re el'e«.

R. i 4 0 tawd, en date du 1 thème jour 
de d- <:ombre A.D., 1888.

PiNhâV CHRISTIE à CHRISTIE, 
Solliciteurs pour l*s Ap IKan's

Meisicure,—Avant é é aollbd'é de me 
laisser mettre en nom u iti'-n o .ime Con- 
aeiller dan-, ce (lusrti r jar un t éa grand 
nombre de contribuait n.-„ j'ai «icce, té avec 
plaisir. Getty fois- i je ne ptuvu s pas 
déj.lalre 4 me* co iritoyens et à mes i 
en réfistaut plus lo’igt mps 4 leur*

Je s iis donc cindldti aux prochaines 
élections. Ave; voir»- vote el vo'r.j influence 
je suis certain d'êt e élu.

Votre humble rervlteur,
T. A. DOUION.

MEDAILLE D'01, PIEU, U78.
UR BAKER’S

Ils ont 4 capots en Astrakan de $25. pour
»5.3

*“1148.1 !

Flanelles à bon marché
1 LOT DE FLANELLES A........ ......... in par vHgi.‘.

12*1
i'.1
19toute laine à1 I7id’Eioffes à Robes............................

de Cachemire à...............................
de colon à drap, très bon marché, 
de rideaux 50 cents la paire.

Il Doua reste quelques p èces d^ velours à 20 cts. la verg»>. 
CHAUSSETTES-------- A BON MARCHÉS-------- GANTS.

1
,22i1

1
1

pur, don t l’excAs de l'buik s Std 
extrait. Il est phu ÇU€ trois/Us 
plus fort que le cacao arilaafd avec 
de l‘amidon, de l'anus mat, ou éu 
sucre; c’est aussi plus hisisi. tçO- 
tant moins qu'un sou la lass*. 
Il est délicieux, nourrisse**, •*
Saut, facile à dirirer, amass * 
rattle pour I#, malades que pees « 
qui Jouissent d’une bonae assis.

moins q atorze milles ;
Attendu, de plus, que ia corn-1-ac

tion d’un pont à i’en3roit indiqué 
donnerait libre cours continuelle
ment au commerce qui maintenant, 
quoique liés considéiable pendant 
trois mois, se trouve entravé pour 
le reste de Vannée,

11 soit résolu, par ce Conseil, de 
représenter aux autorités de la Puis-

En somme tout à prix tédu I.
T. J. SE3A.TOJST

Msrlsftr mi Bijsatisr

BOURCIER & FRERES Marchand de Montres d’f>r et d'Argent, Pen
dule#, Anneaux et Bijoux de Un. tea -,

Tous les ouvrages sont garanti*.COIN DES BUES BANK ET 8PAr KS V. BAKER i CO, Dmlater, lu.

RUE RIDEAU.

Nouveaux Présents

Nouveaux Présents

Nouveaux Présents

Nouveaux Présents

Nouveaux Présents

Nouveaux Présents

Nouveaux Présents

Nouveaux Présents

------- i. P(,UR --------

CHAQUE ACHAT
------- DU--------

$5.00

MON, MON i CIE
RUE RIDEAU

Enseigne de la Boule l'aire.

Depeches de 1 Après-Midi
(Service spécial difCanada.)

Boston 14—20,000 f mmes ont voté hier 
dans 1 election des Commissaires d’Ecoles.

Montréal 14—Un capital ste français 4 
acheté moyennant $100,000 des obligal ons 
du chemin il ) fer Montréal et Matkinoag1.

Lévis 14—M N. Audet, ex-M. P. P. 
l’homme le plus populaire de Doi cheiter 
fera la lutte contre M. L. P. Pelletier.

Paris 14—La France va subir nnt nou
velle crise minLtéi ielle. Hi»r soir, la Cliam- 
bre des députés par une majorité de onze 

voix, a rejeté le projet do loi dn gouverne
ment relatif 4 un traité -le commerce . atre 
la France et la Gfè;e.

Le vote a été précéié d'un débat très 
animé, au cours duquel l’excitation a été 4 
son comble, et il était f telle de pn-voir 
qu’une combinaison avait été arrangé pr ur 
la défait- du cabinet, sans égard aux inci
tes du projet.

Londres, 14—Les exportations au Ca-ada 
accusent une diminution de 16.8 par cent 
jour novembre et de 8.5 pour les onze der
niers mois. C’est surtout dans l'export - 
lion du fer que cette baisse se fait sentir. 
Les imj or talions du Canada ont augmenté 
de 1.59 pour novembre et de 11.35 pour les 
onze mois.

New York 14—Un imeadie a éclaté 4 
T Académie de Musique d U wego, (New- 
V rk) pendant la r* ré enta tion ” As in a 
looking g ass,” avec Mme L ingtry da-ie le 
rôle principal, et c’est uniquem°nt grâce au 
sang-froid dont plu-leurs spectateurs ont 
fait preuve qu'une éponvuntub e catastro
pha a été évi ée.

Québec 14—Lo gouvernement a payé 4 
M. tiriœard l<o 11,000 promises c--mme 
récompense jour 1 arrestation de Rémi 
Limootagn s, le meurtrier de Woifetown

Dans la Capitals
Msaax fait*.

—Uq cultivateur de là Peche 
ofl ait en vente hier sur le marché 
By un porc pesant 510 livres.

—Il y aura sur les listes muni
cipales de 1889 près de 1U00 femmes 
ayant droit de vo’e.

—Les juge< de la Cour Suprême 
ne rendront leurs décisions que le 14 
janvier prochain.

—Le comité des marchés se réu
nit ce soir, celui des réglemente, 
demain, et le conseil de vil.e lundi 
soir.

—L’honnorable sénateur Dono- 
ghue, de Toronto MM. Gérouard et 
M ntplahi", députés sont en ce mo
rn ut à l’hô el Russell.

—l,a neige n’est pas venue aussi 
i i à Ottawa depuis l’année 1876, 

a ors que les chais urbains ont pris 
Its patins lj 16 décembre.

—M. John Martin, qui avait le 
contrat pour 1 enlèvement de la 
neige devant hs édifices du parle
ment, vient de n-ournr de consomp-

—Le débit de café et restaurant de 
tempérance tenu sur la rue Spa ks 
par l’as ociation de tempérai ce a 
dù fermer scs portes faute d'encou
ragement.

—M. Alex. Baroque, gardien de 
la station de feu aux Chaudières, a 
sauvé la vie à un p- lit gare ni qui 
venait de passer atraveis la glaça 
sur les glissoires en patinant.

—Ün jeune garçon nommé Smith 
s’est cassé une jam he en tombant 
de son voyage de bois, sur la rue 
Clarence. Le docteur St Jean a 
réduit la fracture.

—Un petit garçon de sept an8 
nommé A timise Bertrand est dis" 
paru de chez ses parents, rue 
Church, depuis lundi dernier. La 
police fait des recherches.

Personnel

M. G. J. Chipleau, de Troy, N Y., 
M. Rouer Roy, avocat de la cité de 
Montréal, et M. Scw ib, vio-consul 
de France à Mo nréai, sont à l hôtel 
Russell, aujourd’hui.

M. le c tpi lame La bel le, A. Des
jardins et El Guilbanlt, députés, 
sont aujourd’h ii à l’hô:el Russell.

Klunion de *rf»n*lfr*
Une reunion des créanciers de M. 

David Dubé, marc h an f de meuble», 
rue Clarence, a eu lieu, hier, au 
bureau de MM. Mutchmor et Gor
don. M. Miiichinor a ^té nommé 
syndic. M. D ihé n’a fait aucune 
otfre de composition et une part e 
de l’actif sera vendue prochaine-

Kcoles «fpsrfet

M. E. P. Stanton a accep'é d’être 
candidat comm coin nissaire po ir 
les écoles séparées dans lo quartier 
St. Georges, «n remplacement de M. 
Lynch qui se retire.

M. Edouard Pinard, percepteur 
des tax s de l’aqueduc, a aussi ac 
cepté la nominaiion dans le quar
tier Ottawa, en remplacement de M. 
Stanislas Drapeau, qui se retire.

Le cacao
Tout le monde sait que le cacao 

est un tonique excel,eut. Pris le 
matin, au dêjeti-'er, il n'a pas d’égal 
pour la nutrition et l’argmentation 
des forces ; mais on peut le prendre 
en tout autre temps. Il est spécia
lement recommandé aux nourrices 
qui en retirent des avantages consi
dérables. Malheureusement le cacao 
est quelque fois mêlé d’empois, 
d arrowroot ou de sucre, et perd 
ainsi une grande partie de ses pro
priétés spéciales ; en conséquei ce 
les consommateurs doivent avoir 
bien soin de se procurer le meilleur 
article sur le marché. Les prépara
tions de cacao et chocolat de Baker 
sont depuis longtemps reconnues 
comme les meilleures,et sont garan
ties absolument pures.

Va projet noevean
Depuis longtemps il est question 

d’une gare centrale pour tous les 
chemins de fer qui arrivent à Otta
wa mais le projil ne paraissait guère 
avancer, oisque le Citizen de ce 
matin racoote le3 détails d'ua p an 
qui parait réunir toutes les condi
tions désirables de succès.

La nouvelle gare centra e serait 
sur les terrains vacants àplacée

l’ouest de la rue Nicholas et près de 
la rue Besserer. Ces terrains offrent 
l’avantage d’être si nés au cenlr, d s 
la cité, à proximité du cinal Rideau 
ou le transbordement des marchan
dises des chars dan» les bateaux à 
vapeur po rra se faire à peu de

J,’arrivée à ces terrains 
aussi se faire avec grande 
vu que Its chars n’auront réelle
ment qu’une rue à traverser, la rue 

dore, et encore cette rue étant 
'iès elevée près du pont Maria poui- 
ra être traversée par un tunnel.

On voit immédiatement les avan 
tages qui résumeraient pour «e corn 
merce et pour la vili * en général 
Ce l’établissement d’une gare Cen
trale à l’endioit projeté : proximité 
des principaux hôtels, proximité 
des maisons commerci les, et arrivés 
magnifique au centre de ville, a - 
rivee qui ne pourra que fia 
avantageusement l’esprit d s ôiran 
gers qui nous visiteront.

pourra
facilité

Thé,

pp-r

DEVINT LE MIGISTMT DE POLICE
P residence de H. O’ti ara.

Michel Slatte:y, vente de venai 
son en deh »rs du temps permis, 110 
d'amende et les frais.

Bernard Slattery, même accusa
tion, acquitté.

Edo iard Baylis et John Griflin, 
vendant à la loierie sur le marché 
By, cause ajournée à la semaine 
prochaine.

M. Gagnon, refus de payer des 
dommages causés à une voiture de 
M. Senecal, ajourné à la semaine 
prochaine.

U* ,» 5

*2

r,
i grande variété,

remis à tuyaux,
letail.
E & CIE.

PROFESSIONNELLES
GORMAN, L.L.B.,
■esseur de L. A. Olivier,

ollieftfur, Notaire, Etc*
—BUREAU

'S Knew Rlüenn el Hnaaex
OTTAWA, Ont.

J RT & MacCRAKEN
Procure ii rw. Notaire*, Eté,

il<> ET OUEBEC
ntario Chamb-rs, OtUwa, Ont.

IRA & REMON
JLLICITEUBS, NOTAIEES, Etc,

me Spaike, Ottawa, Ont.
S DK L’HOTEL RUSSELL 
ARA, G. R. E. P. ItSMON.

rre, Lewis & Code
i, NOIllcilenrw, Notoires.

outespéciale dounée aux affaires 
-dessus de la Banque des Mar- 
éter sur propriété» fouclôres. 

VRE, Sidl'd leur de la Banque 
i LEWIS, Solliciteur de la Ban-

McLAURiN, L.L.B.
AVOCAT, F tc.

19 rue Elgin, Ottawa

. P. PISHER
it, Solliciitiur, Etc.
x Cour Suprême, le Parlement et 
DépartcmeiUs Publie».

ifario « Uiimberw. Ollsnn, O .

D, C. K., Avocat. Cours b édérales 
6bec, 138 rue Wollluglon,Ottawa.

Y et HENDERSON
TS, SOLLICITEURS, Etc. 
la Cour Suprême et les Départe- 

ÎUtS Publics.
tarlo l'hamberw, Otfnwn, O

G ko. F. Henderson.

CHRYSLER 4 GODFREY
ÎATS, SOLLICITEUHS 
a Cour Supreme et le Parlement

ou, 1 i rue Metcalfe, Ottawa, Oui 

’ â* j. F. II. Chrysler
Godfrky

IN * CODE
*i*i Solllelienrw, Elc.
U AN, RUE SPARKS
à-vii l’Hotel Rursell.

Iley 8t now
A T. SNOW.

teiupa.
avec pririiège de

)RY & POWELL
xts, Solliciteurs, Etc.
R la Cour Suphêiik kt les
DEPARTEMENTS.

! Sparts, en face de l’Hotel Russel
Gunury. F. C. Powell.

KIDD i RUTHERFORD
its, Solliciteur*, Etc.
a Cour Suprême, le Par 
l>artement» Publics, etc.

ENT A PRETER
h Ont»rlo Chambers, Ottawa 

emptvllle, unt.rlo.
INS G KO. K. KlDD
tx. C. Rutherford.

lemon t

F. LEMIEUX
u-itenr, elc, Agent pour la Cour 
e Pari, ment et les Départe

ments publics.
74j Rue Sparks, OtUwa.

l FISSIAULT
—DENTIST! 
lihrl .Il tSUSSE X
—OTTAWA------
bureau : de 9 à 5 heures.

CH, 435 rue Wellington
our la vente des coi sets lus 
k atiai et uctrts 
us confejiijnné s

genres. 
ur commande

VOTRK PAIN, TAR7X8, PAIN UK
t, à la Boulanger .e Union.
jrietaire. Pain „ 9 cents.
UK DALHOUSIE—216

!OLLiNSA„:°r,"
nt complet d'articles de mode 
x, 310 rue Wellington, Ottawa

N KERRIGAN
LMBIER SANITAIRE 
tt recommandé pour le posage 
ippareils de chauffage.

.ue LYON, OTTAWA

I. STEWART
provincial et ingénieur civil, 

stkïus de la pharmacie Mac- 
ue WELLINGTON, Ottawa.

ER, McLElï 4 BUNCHET
AVOCATS 

i, Prorsresrt, A*i »ls Pari* 
Ire*, Notaire», fcte.. ESe.
ROE KtGiy, OTTAWA, 
(Devant U|Husrsll..

S rf as ;

■iii

$
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ROBINSON&CIE SPECULATION BEAUDET l DESJARDINS
COH DES BUES BAY et FLORENCE, OTTAWA

ORAINÉTIUlSet FLEURI8T
Marchande de toutes semences, Jardinières 

et potagère», bouquets de fleuri», plan ten et 
toutes sortes d'ouvrages en fleura pour céré
monies de mariage ou enterrement, une np6-

Geo A. Rcmer, 
BANQUIER & COURTIER

K®

Korean de Poste d’Ottawa. ------------  MANUFACTURIERS DE ------------

Cadresld'ouvertures, Porte», Jalovsies, Moulures, Bois pour plan 
lambrisser, Meubles, etc., etc.

Boit de charpente préparé constamment en mains.

223 fine Rideau, Ottawa, Ont. 40 et 42 Broadway et 51 New 
Street, New-York City.

très, Grains, 
achetées, vend 
clés sur marges.

I*. S.— crh'ei pour brochure explicit.

Bois à

MAISON ST-GEORGTj
III 102 et 104 Rue Rideam Jj

Petrole
Provisions et Arrivée etMtpartldre mwllew.
us et ntgo-

MALLE3 Fermeture
Les meilleurs Machines améliorées sont en usages dans notre établissement 

Ouvrage de première Classe garanti.
tlve

oîtÆEA8i-*ri--
du N. Ouest............ ..............

Oues — f. ronto, Pe-
terboro. etc.............. [1080'.... 9 8ü 8 00

Est—Montréal etc----  i 8tij3 »0j7 Ovj» 00,1 3ûj
Est—Prov, Maritimes.' ... 3 20 ...j....
E’t— (.ornwsll, or-| 

rihburg, L •nca*ter,;
„e|c..........  .............. L ... 2 Qf'7 v
E*;-Québec, Trois- !

OueJ?g*^iüni;'V.v; »'û> 2.^j7 %% *. ; ; ;'I.* ! ; !
New-York.m-directe .... 2 V0 3 3,1..............2 40

do do .............. '7 gu! 1146...............

K«mptviile, Nor°th !
Oower, Afetcalfe.etc .... 2 00 .......................U 8

Ears, Ken itore . .................. .. Ugg ....JsJnrU '
Ch. de fer P«c- Pem- 

broke, Am rior etc .... 2 30!9 30> (X)! 
Ashtou.Huntly, Carp.t

etc ............................ 19 0 t -...
Bristol, Clarendon,etc » iy!.... «
bmltfaH Fall,.............. loso1.... 7
Mallawa. etc......... ... g 3.......
Ch de f«;r Paç. — Ap

pleton. A»hion,Biis- 1

Alexandrie, ifaol, !
Latfgan, r, a » t m a n

Vins, Liqueurs. Beau- | Juge* par vou -roé- 
de-vie et Cigars im- I me < n venan1 nous 
portés de 1er choix | fairé nne visite

Communication tél»-ph niques.

W. J. ELLARD BUREAU A LA VILLE
-•tu Fabricant de charrues et forgeron
R^imradoni de 1

30 RUE ST GEORGE, O’ITAWA

No. 90 RUE SPARKS.A VIS AUX MURES—Le “Siro 
xx de Mme Winslow " devra 
être employé quand les e 
deuts. Il soulage immédi

•0 Calmant

francei de ces pauvres petit», prodn aant un 
sommeil naturel, paisible, en faisant dispa
raître la douleur, et les jeunes chérubins 
s’éveil tnt aussi ‘‘ brillants et frais qu’un 
bouton de rose.” Ce sirop est trCs-agreab.e 
au goût. Il apaise l’enfant, a-nolbt «es gen
cives, enlève toute d valeur, fait disparaître 
les souffrances intestinales ea réglant 1 
gestion, et est le mellltnr remède conn 
contre la diarrhée, soit qu'elle provienne 
la dentition ou d'autres causes. Viu 
cents ta bjuU ille. Ayez confiance 
mander le 1 Sirop calmant de Mme Wins
low ” et ne prenez aucune autre p épara-

RUSSELL HOUSE
tut court dé|e*#ea,®ee

les sot.f- 1 »

mn POUR CAUSE DE dbmhammt.00 9 80 .... 9 30

■ y 30 1 % ....w. 1;. UKowm
M.VNUPACTUBIKM it MAHCHaND

CHAUSSURES EN GROS
A transport» son établissement au

No SI BCE KIDEAU.OTTAWA
ta roisins de M. Wall,épicier)

ta HARKIS a CAMPBELL
91

Manufacturiers et Imrortateuis de Meubles
Appellent l'attention de leur, nombreuiÿUents et le public en général sur la

Graude Vente pour cause de Déménagement

l"’"" portent lenr eolrepnt ai, l
COIV DES BEES O'COA VOB ET UCEEX

L K 1er NOVEMBRE.

Le plus Beau et le plus Vaste Entrepot de Meubles

EmI mainlenaut vendu

3 80 8 00 1 20

<lni anra lien avant

Quyon, Tétreauviile...................4 45 6 0 1
a! River Wiwuf”.’ 9 "0

mues’ Bridges.........1000
Roaies erville,etc.... Jw>u 
Orteuns^l Roblllard. l(X>i
M- ri v»tle-Jundi,"raw- ' 

cro 1 et vendredi. .
Ma see , nglalhos—via
vï'Æffi.îÆ!

do sac supplém.

Solution (l’Antipyrine itài

TROUETTEde
CONTRE

Migraine*, Ma tu- tie Tête. Névralgie* 
Colit/ae*. .tuf h me. Pnlphj/sèiue, Uoutte 
lthu matinale, Sciatique et DOULEURS en général.

Avoir 10m d'ftigor /'ANTlPYUiKK d$ THOf’ETTE
Vente en Oros à Paris, B. MAZIER, Pharmi», 264, bould Voltaire

Depositaire à Ottatra : D' F. X. VALADE 
Ed MORIN A C”. A Montréal : LA VIOL

BT DANS TOUTES LK6 PKINCU’ALBS PHAHMAC1BS

REELLE REDUCTION DE 10 POUR CENTLes lettre* destinée* A l’enregistrement doi
vent f-tre mises A la postvi» 15 minutes t.v; nt la 
olôt'ire des malles précédente- 

lieue du Bureau de 8 a. m. A 9 a.m. 
sMaudats aur la poste c la Banque d’Epa 

de 9 a.m. A I p. m.
, Maître de Poste. (Argent ieomptanl.)

far cette ancienne et honorable Maison d’Ottawa.

Bu renu B. tawted'Otu.wa', fi 
Novembre 1N»7. (

A Québec : D' ETTE* NELSON

1

LES MEILLEURS ARTICLES. LES PLUS BAS PBIX. SATISFlCHOl A TOUSsgiffiSB, Tous sont invités à venir nous voir et seront les bienvenus.

LE
HARRIS «fie CAMPBELL,

EUE O’CONUOR (ores la Rue Sparks.)

i*

TABLE HORAIRE

BWS'AVIS! Le meilleur endroit à Ottawa 
acheter des Patins et autres anlcl 
Uit de quincailleries t ferronnerie»

thez THUS. BIKKETT, US Eue Bateau
-E PATINS'Ligne directe poor Mr-ntréal. Québec, Bos

ton, New-York, Turo to, Détroit, Chi
cago et tous let- points k l’K t et a 

l'Ouest.
P.*.—f,00fl pal res de patins de tS.TÆSr: ’■°” Cl«b-<ta.P»»r?,«ÿ.onvois qu.tient la gare UNION

comme s
f Pour Monterai.. Trois 

K. VIKRK», QUKBKC 6>T. 
^ .ika.n, N B , Halifax 

us les pointa û

4.30 A l.
8.25 “ MLFACTLRE DE MURKS

royale

S. LEVEILLE

4.00 Ml. i ;vi
Pour Kingston Prtkr- 

boro, Toronto. 1)k- 
troit Buffalo, Bat 
City Chicago et tous 
les autres points à 
lKst.

| P,X| r-ss local pour Al-
. MONTS, HU0Kl.NGIt.iU,
^ A UN PRIOR, ItlNFRKW.

Pkm broke, Chalk 
Hiver et autres.

Pour Port Arthur, 
WiN.siPKo, Victoria, 
Vancouver et tous 
le- , oints sur la céte 
nord-ouest du Pacili.

Pour Prescott, Nkw- 
Yt rk • i tous les 

i poi is d .u» I Etat Je 
t New-York.

Billets d'e -lier parcours, tables horaires, 
varies et tout autre r n eignt-mvnt ( eurent 
être obtenue au bn eau les billets de !a Clié,
No 4 rue Kpsrks.

11.30 A.M. 
11.0* CM.

nonunna

bulkejs, e c Eiant arrivant de Chicago et des autres villes américaine 
de grandes connaissances dans not etai, tons sommes en mesure de 
facilun. Nos ouvrisis sont tous des i lve habiles et travailhnt sous 
maté, aux employés tont a tsl les neiUeurs que l'on puisse se procurer et nos 

Attention spéciale et prompie à toutes commandé s, tel est ,e sy tôme q. s 
en piatique dans toutes les branches de répétions.

poste d'sffii 
Yo.tures Légères, 

is noue avons puieé 
garantir e t ère sat's- 
i notre dite, lion ; les 

prix très bas 
noue m lions

;3.30 l'.M.
12 01M19KI1T j

12.01 M1M11T 56 RUE DALY ■ ■ 19 ET 21 RUE STEWART
intéressante découverte Brmui

PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIES
8.00 A.M. !

1 45 P.M.
COMPAGNIE MANUFACTURIERE DS

E. B. EDDYPRÉSENTÉS SOUS FORIE DE CRATMS (12 ODEURS DÉLICIEUSES)

Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

li. liEGHELAlTD, Fournisseur de la COTLT dt BuflSi#

207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 
Se vendent dent toutes les principsles Parfumeries, Phe,lt et Drogueriee du Monde.

KSVOI FRANCO DK PARIS DU CATALOOUZ ILLUSTRÉ

[LIMITÉE]

J. K. PAHKKB,
Agent do» Billete et des Passagers de la

ETABLIE EN2L ANNEE 1854. INCORPOREE ENaX'ANNEE 1883

Cil" HULL, P.Q.
NAKVFACTIJKIERS et HARCHAMDN eu tiROS

D. McNICOLL,
Agent géunxtl des Passagers.

.•"ÎTSLÜCIUS TUltTLE,
Géiant de» Passagers.

Bois de Charpente, Portes
lhassis, Jalousies, Moulures, Outrages de Maisons, Etc.

Seaux, Baquets, Planches à Laver, Bottes et Caisses d’Emballage.

ALLUMETTES» “TELEGRAPHE” ds Freniière Quilité*CHEMIN DE FER

"CANADA ATLANTIC”
GKAND2 VARIETEV

ARRANGEMENTS D'ETE

CHAPEAUX
De Clark et Valleyfield

l'K' XCtlS,

AStiLAiS, A.HKRI AI\«,| 
eisiMxm, n»,Rouse's Point* N. Y., et Hotel 

Windsor
Dm billet» de retour seront émis pour ce chart

l*us bons eonr retourner le lundi suivent *93. 
meiUenrendrolt de péohe. et VhOeX offrant 
melÙeur eonfort d*n» le nord de New-York.

Portland et Old Orchard Beach
L*e in rug— P*r cette ligne ent lèvent**»

Çï^‘,t,235.^"B2i°=a.T.r5“

JOSEPH COTEE
U4 HUB RIDEAU, 0TTAW-.

SALLS DE VARIETES
SecrriHlres. B b io he». n », < lmb et berçante», C’IiHieeed’ettnsle

Chaise-' e-n n pb. .4 ■ e bleiueula de Melon, «te ch *«bre * 
com her, S f i e < an*» e*, llis, Lspâe de seconde ni Un, 

Toile* e IVneire* et roielenea» Bldennx 
Miroir*, enfin (oui « e «in’ll Ihnl neer neubl

New-York et Boston

âsjSSspSS
eiabi, U Leo Oeorge et le RirUre Hudson. 
nKnr touiM h*fores*tleee s adreeeer en Ne H 
rneBperke. »

•eeSftwaW ae.<teS?4M

ei itoe eH, 
er nne m i-ou.

632 fit 534 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYDeJ
N. B Pee ot.dfljUMlM sorte**

f

(Avis aux (Consommateurs
Lee PRODUITS de la

Parfumerie Oriza L. LEGRAND
SOV, rue St-Honoré, à PARIS

tour: OR IZA-OIL* ESS.ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÈME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE * OR IZA-TONICA * ORIZALINE * SAVON-ORIZA

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour ertvre sur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu'lia ne ae 
laissent paa tromper.

les VÉRITABLES PRODUITS se VENDENT dm tout# les MAISONS HONORABLES M PARFUMERIE «tNOOUEME
Xnvoi freux oo de F strie du Cetadogue illustre

Ye
;

T

VENDEEPl, 14 IXËCMBËÉ Hits tua mu u if 
IHARIACIR 8

—coi» des etri
«UlEMEfi DSI

Spécialité, medéclnes 
et remèdve palet 

Prescriptions des m<x 
gneeeement rernj

Publié par la

lOomp AXSÊE I

r. n OA

Prix de l’ai
■DITIOl M»0

Da æ, pour U vtlie......
" ea dehors de 1* i

•üb ae........
le vertes
Toutes lettre», 

et», dôtveai être

il pe

08CAE

BUREAUX ET

DERMRE TE
Montréal, 14—[»e 

maigre et pâle, imbe 
le nom de Edward i 
ru devant le magmti 
ture suivante :

Vers cinq heures i 
soir, trois individus 
le magasin de M. 
Notre-Dime, près di 
boitiez et en clients 
nèrent diverses man 
dant que M. Gau hit 
l’un d'eux—le pnso 
sa main dans le tiroi 
une poignée de billei 
'Vous trois prirent la 
férentes directions.

lin nommé Smith 
trace» et le suivit jui 
rues des Jurés et S 
Le fugitif se réfugia 
de Mme Grace, où il 
poursuivi par un ass 
prévint les constat 
Houle, qui viurtni 
grand Locke 
sergent Desjardins 
huit piastres en bille 
sur les degrés de la 
Mme Grace. C’étaie: 
Gautier.

Get individu est ui 
table. Ou dit môme 
qué dans les fameux 
ges et de meurire du 
gan. Il y 
leciives G 
arrêté sur soupçon d 
le coffre-f »rt de M 
Wilson. Il était a oi 
la rue Panel. 11 a éi 
oerté faute de preuve

Dans l’intervalle, i 
Toronto où il a été re 
sur soupçon de vol. 
a Montréal que lundi

P.usieurs personm 
nent du vol audac eu 
Le cœur des dé'ectiv 
tre lui et les Pichè ; 
leur crédit témoigi 
Gha

a deux sen
impeau et

rpenlier qm a vu 
à t ûtes jambes

Ce matin, A fred P 
en accusation pour u 
pa; dessus chez son v< 
ion, N-). 7 r ue Saint < 
iné*. Ge demi» r ava 
hou paidv sus sii’’ le 
eu piPint i ue Cr ig e 
auio ,rn hau 

Le niôui Piehé a f
«cusatiou pour > a-sa i‘

Locke k< P ene soi 
Banc je la H' i ne.

Chicago, 14—La vi 
a en- <»e nouveau mu 
une formidable • x lu 
mile dont les cou»equi 
pu être épouvantable:

Quelque maiiaiteu 
essayé de raire saute 
de MM Shufe dt & G 
la partie m-rd de i 
bombe a été lancée, v 

•du m itin, >ur une ues 
• de la distille 
pour des vins et des 
plos.o i a éié des p 
l’entrepôt a été cou 
•endommagé ; mais 
îl’alcool n’a pas [ 
comme les employé) 
■encore arrivés a la c 
aonne n'a été blessé, 
dans la distille le mé 
des diverses constru 
con prend, plusieurs 
més de cartouches 
munies de leurs caps 
par des mèches qui ai 
mées, mais que l hui 
fiu=emeut eteintes à 
empêcher plusieurs 

qui auraient i 
i n anti i’ttdblis>emei

Un ignore eni ore 
est l'œuvre des anai 
it» propriétaires de 1; 
ie croient pas. Ils ne : 
de l'associa mu ttru t 
leurs, et ils soupçonn 
ran ou, quelque mem 
de i’assocL.uon dôtr 
cette tentative crin 
qu’il en soit, une enq 
verte par la police e 
ne sera éiargué pour 
couvrir le coupable.

M. Lynch, le dueci 
tillerie, a oiler t une i 
$25,000 pour l’arrests 
viau qui a lancé la b< 
mite ou de celui qui 
moteur de l'att-intau 
ue l’aaaociation des 
tcurnent en ridicule 
mime ait pu être coi 
ment ou indirectemi 
4,0’un faisant partie d

rie serv

| b BJLLM1

Montmayeur desserre les 
doigts et le fiévreux, grelottant, 
le dos courbé, va reprendre sa 
place devant le feu. Il tombe 
harassé, dans son fauteuil, et les 
yeux fermés, ne bouge plus.

La guerre qui éclata soudai
nement comme un coup de ton
nerre dans le ciel de la France, 
ne changea rien à la situation 
des deux frères à la fabrique.

Jean de Montmayeur était 
trop sceptique pour qu’il put y 
avoir un peu de patriotisme 
dans un coin de son âme. Il ne

FEUILLETON Dll M CANADA.”

LE PIEGEi

j

PREMIERE PARTIE

: LE SURSIS

I

vit dans la guerre qu’un déri
vatif aux soupçons dont la jus
tice avait pu un instant l’en
tourer. La g’ierre, en môme 

jourd’hui trois crimes an lieu temp8f en lui permettant de sus- 
d un à te reprocher. pendre ses paiements et de lais

ser ses eff its impayés jusqu’à la 
cessation des hontillités, lui per
mettait de se préparer pour 
plus tard à la conquête d une 
fortune.

Les cinquante mille francs 
volés à Bourreille étaient tou
jours cachés dans le puits ; il 
n’aurait pas besoin, pour vivre 
d’y toucher. Plus tard, si quel
que indiscret lui demandait 
compte de la possession de cette 
somme, il lui serait plus facile 
d’en expliquer la provenance : 
il aurait le temps d’inv* nier une 
histoire.

Ce fut à Garches qu’il atten
dit les événements.

Depuis la déclaration de

(Suite)

—b’il était mort cette nuit,
je crois.bien que tu aurais eu au-

-Ah ! ah !
—Tu aurais tué Bourreille... 

tu aurais tué Doriat...et tu au
rais tué ton frère.

Et plus bas, tremblant de 
plus en plus il ajoute :

—.Moi, du moins, ti je ne te 
pardonne pas la mort des deux 
premiers, j’aurais pu te par
donner la mienne...C’eût été 
toujours moins lourd à sup
porter, pour ta conscience...

Jean prit, par les doux bras, 
Georges de Montmayeur, l’o
bligea de redresser la tête et de 
le regarder dans 1* s yeux.

—Réponds-moi et n’essaye pas 
de mentir !

—Que veux-tu que je te dise ?
— Je veux savoir si tu n’es 

pour rien dans ce sursis .’...
— Moi...Je te le jure,
Et frémissant de honte et de 

rage et d’impuissance.
—Ah î j’ai pensé A t’accuser, 

va, à te livrer, pour sauver 
l’autre.... Oui, j’y ai pensé, je le 
dis...parce que cela me semblait 
abominable de laisser mourir un 
innocent à ta place.

—Pourquoi ne l’as-tu pas 
fait ?

—Pourquoi ?... Ah ! Jean, 
Jean, tu le sais bien et tu en 
abuses Tu sais bien que je ne 
suis qu’un pauvre malheureux, 
moi, infirme, sans volonté, sans 
énergie, sans courage...Tu sais 
bien que j’ai besoin que l’on 
veille sur moi comme l'on veille 
sur les enfants...Je suis lâche 
parce que je soutire, je suis lâche 
j arce que je n’ai plus de vie 
dans mes veines, plus de chaleur 
dans mon pauvre corps... Je 
tiens à toi malgré ton crime 
parce que j’ai peur de la soli
tude, tu le sais bien, je te l’ai 
déjà dit...Et je suis impuissant. 
Ah ! Dieu, ah ! Dieu !... c’est 
horrible, la vie ainsi...Et je n’ai 
même pas le courage d’en finir... 
Ah ! Jean, Jean, tu ne crois à 
Tien, toi, à rien, tu me l’as dit 
souvent...Cependant je voudrais 
voir entrer dans ton âme, si tu 
as une âme, car tu es d’une 
autie nature que moi, une crain
te....

guerre jusqu’à l’investissement 
d t Paris, il ne se passa dans la 
vie intime de nos principaux 
personnages aucun tait digne 
d’être rapporté.

Après la bataille de Sedan, 
toutefois, il eut à la fabrique 
un hôte de plus : la vieille mère 
dos Montmayeur, une petite 
maigre et brune, solide et nou
euse comme une racine, avait eu 
à Bazeille sa maicon brûlée : 
brûlé tout ce qu’elle possédait ; 
brûlée aussi, à Balan, une mai
son de rapport dont les revenus 
la faisaient vivre. 400€KH>fHKHMKH>404HHH>«KKKI0$

il UNIMENT GÉMEAU}
Ç S3 30 AN S DE SUCCÈS Q

"* Seul TOPIQUE remplaçant le FEU sans a,
douleur ni chute du poil. Adopte par les l'été ri- Q 
tiaSrcm renommés ; éleveurs, entraîneur», A. 
ha ru», etc.

Guérison rapide et sûre des Boiterie», Pou-T 
lure», Ecart», Molette», Te»»igon», Engor- Q 
gumeuts dus Jambes, Suros, E|>arvm». etc. Révulsif 7 
et Résolutif Infaillible ot sans rival dans les <4n*Q 

. — - — Oine». Catarrhe», Bronchite», Inflammations Y
Q dos Poumons, du Foie, des Intestlus. Pleurésie», Hydrophiles. Rôten- 
T <r» lions d’Urlue, Fièvres typhoïdes, etc.
Q rc3 Pansement à la main, eu 3 et 4 minutes, sans couper le poil.
A DÉPÔTS : Parle. MESTIVIER A O», 273, rue Salnt-Honor» A 
Y —U0NTRÊAL : LA VIOLETTE A NELSON. — QUÉBEC : ED. MORIN A Ci». V I 
Q6*"e tt-HYACIHTHE, OTTAWA, BT PRINOIPALKS PHARMAClSS DU CANADA. Q I
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tElle se trouvait du jour au 
lendemain réduite à la mendi
cité. Elle savait que ses fils n’é
taient pas riches, que Georg s 
était fort malade, que Jean ne 
réussissait guère dans ses inven
tions. Cependant elle songea à 
ses fils et tantôt suivant, tantôt 
précédant l’armée allemande en 
marche vers Paris ; elle arriva 
uu jour à Garches chez les 
Montmayeur, faite comme une 
vagabonde, la pauvre vieille, et 
dénuée de tout.

Ce qu’elle rapportait des Ar
dennes, par exemple, l’incendiée 
de Bazeilles, c’était une haine 
inextinguible du soldat étranger 
qui ruinait le sol français ; c’é
tait, dans son âme fière de pau
vre aristocrate, de formièie de 
vieux sang ardennais, c’était 
une atroce soif de vengeance, 
l’idée fixe, tournant presque à 
la folie, de châtier elle-même 
ceux qui s’étaient attaqués à 
elle, l’inotfensive.

Et c’était silencieusement, 
dans l’énergie sournoise de son 
cœur de demi-paysanne qu’elle 
songeait à la vangeance,

Elle n’en parlait à personne.
Quand elle raconta ses mal

heurs à ses deux fils, quand 
ceux-ci l’interrogèrent sur ses 
impressions pendant la batai le, 
pendant les incendies, pendant 
les tueries des femmes et d’en
fant» et de vieillards dans les 
rues, elle se contenta de répon
dre.
^ —Je vous assure que ce n’était 
pas beau à voir, non vraiment.

Ils n’en obtinrent rien de plus.
Mais entre tes paupières jaunes 

ridées et mi-closes,Jle regard de 
ses yeux noirs étincelait comme 
deux diamants — étincelait 
d’une lueur dure, cruelle’ ses 
lèvres pôles rentraient et ne des
sinaient plus la bouche, presque 
disparue, que d’uu fiait fin pa 
reil à un autre ride ; les narines 
d’un nez long et pointu se dila
taient rapidement.

Cette vieille ne pardonnerait 
jamais.
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Laquelle ? fit Jean, ironique, 
sans lui lâcher les mains.

—La crainte de ton frère....
—Ta es fou ! Regarde-toi donc 

et regarde-moi !
—Non, Je raisonna. Je suis 

lâche... Je suis ton complice, 
parce que je t-uis seul, malade, 
et que j’ai besoin de toi.... Tant 
que je resterai ainsi, tu n’auras 
rien à redouter de moi., moi.

—Mais ?
Mais si je trouve quelqu’un 

qui me protègj....Si je ne suis 
plus seul.... Si seulement un peu 
de santé, un peu de forces me 
revenait, ah ! prends garde, frère 
....prends garde....je suis lâche.... 
le jour cù je n’aurais plus besoin 
de toi, je te sacrifiera^....

Je suis un homme, vois-tu 
bien...et toute ma chair se ré
volte à la seule pensée de l’hor
rible crime que tu as commis !

—Tu as fait bien de me pré
venir, Georges. Je m’arrange! ai 
de telle sorte que tu auras tou
jours besoin de moi.

— Oh je suis à ta merci 
suis à ta merci !

Il essaya de dégager ses bras 
de l’étreinte des mains de Jean. 
11 n’y parvenait point. L’autre 
ne les serrait pas, cependant. Il 
le i>our6uivait de son regard froid 
et railleur

—Lâche-moi, dit le malade, 
tu me fais mal...

Je

A continuer.
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